
Aux électeurs fribourgeois !
Lee soois.2is.68 intensifient leura effort? .

La lutte sera extrêmement Triirè.
Les 6oeiali8te.i eepèrent fermement infli-

ger à Fribourg, oan.cm conserva* eur et
fédéraliste par excellence, la -honte d'être
représenté à Berne par un révolution-
naire.

Peuple fribourgeois, épargne cet outrage
à la mémoire de tes eoldats morts, à
Berne pour sauver le pave.

Rappe-le-toi que, en novembre dernier,
le journal de Graber a répondu aux
gémissements des veuves et des orphe-
lins : « La grippe venge les travail-
leurs. »

TOUS DEBOUT
pour défendre le drapeau fribourgeois

contre l'assaut de la vague rouge !

TOUS AUX URNES !
L'heure décisive a sonné.
Dès ce soir, les bulletins de vole commen-

ceront à tomber dans les urnes, SUE loute
retendue de la Suisse.

De Genève à Sainl-Gall et de Bâle à Lu-
gano, la grande mê-és s'engagera; les trou-
pes des partis marcheront à la bataille dont
l'issue aura «de si grosses ron séquences pout
l'avenir du pays.

«La situation est claire : le parti de l'ordre
atfronte le paarti de la révolution.

I-e peuple suisse tombera-t-il à la remor-
que du socialisme inlernationai ? Laissera-
t-ïl envahir son Parlement par la bande cos-
mopolite qui .veut effacer dc son drapeau sé-
culaire la croix blanche pour en faire le
touge.haillon de la guerre civile?

N'on, cela ne isera pas.
De même qu'aux, tragiques jours dc no-

wsnhre 1918 notro peuplé s'est levé d'un
seul élan pour faire reculer l'émeute mena-
çante, ainsi* demain, il ira aux urnes en
masse pour refouler l'assaut du parti socia-
liste, fourrier de la révolution.

G'est un devoir sacré pour tout homme
d'ordre d'aller au scrutin. Les défaillances
seraient impaidonnables.

lu parti socialiste est redoutable par la
rigueur de sa discipline ; il est en mesure de

•Debout donc, pour la cause de la conservation sociale, pour la religion ,
pour la patrie, pour la paix et le bonheur de la Suisse !

Que personne ne manque à l'appel !
Tous aux urnes et votons, intacte, la liste conservatrice!

Ne vous en inpiôtez pas
Quelques -citoyens conservateurs s'.magi-

wni qu'une partie de leur vole est jKrduc ,
parce que notre liste ne porte que cinq noms.

Us croient que le parti conservaleur pour-
rait manquer de gagner tin sixième siège,
faute d'avoir adoplé une liste oomplèle.

G'est une erreur.
Le parti conservateur n'a pas cherché de

conquêtes dans «cette élection.
Il a voulu respecter la possession de la

minorilé.
Mais , si un sixième siège devait -lui échoir ,

mobiliser une puissante armée. Que tous les
citoyens défenseurs de nos traditions natio-
nales accourent au scrutin, pour noyer les
phalanges de l'Internationale dans 2a masse
épaisse de leurs bataillons !

Que les citoyens conservateurs soient par-
tout au premier rang de la résistance f lis fc
doivent à leurs principes autant qu'au pays.

Conservateurs, naus sommes les défen-
seurs nés de la patrie , de la faauille, de la
propriété, de l'ordre. Mous avons à .proléger
le bien le. plus précieux pour la société : la
religion. Faisons demain liolre devoir avec Ja
même ardeur que dans les batailles les plus
mémorables de jadis .: lutter contre le socia-
lisme, c'est se battre encore pour la liberté
de «conscience, pour l'école chrétienne, pour
la sainteté du foyer, pour l'âme dc nos
enfants!

• 'Ni «capitalisme, ni socialisme : tel est notre
motd'ordre. Nous voulons la fraternité sociale,
la dignité de l'ouvrier, le bien-être pour tous,
le repos des vieux jours pour l'homme fati-
gué par le labeur. Mais nous, le voulons dans
la paix et par la solidarité chrétienne, non
par la violence et la dictature d'une déma-
gogie qui na en elle que la puissance de
détruire et donl le «règne ne fait que des
ruines.

il lui serait acquis nonobstant l'absence de
candidat.

«•Gela est prévu dans la .loi.
Qu'on nc s'inquiète <lonc pas à cc .propos.

Il est parfaitement inutile d'ajouter sur la
liste conservatrice d'aulres noms que ceux
qui s'y trouvent. Gela n'aurait aucune valeur.

-.AS électeurs qui voudraient absolument
compléta* la liste peuvent se donner cette
satisfaction en répétant deux des noms
qu'elle porte.

•G'est la seule modification qu'il faille se
permettre,

Toule aulre expose Mlcctcnr à diminuer
la' valour de son vole.

PROBABILITÉS
» '> -¦»

Le dépouillement du scrutin , dans les
grands cantons, ne sera guère tewniné, croit-
on, que dans la journée de lundi. I-e gou-
vernement dc Dénie a renoncé à communi-
quer des résultats quelconques «lans la soirée
de dimanclie, attendu que, «dans la ville fé-
dérale elle-même, le dépouillement sera loin
d'être terminé à minuit, malgré toutes les
mesures prises pour l'accélération des opé-
rations.

hssayons de tirer quelques pronostics en
récapitulant brièvement les données dc la
silualion électorale dîas les divers cantons.

Zurich : 135,928 électeurs inscrits. Huit
listes, donl six seulement sont en élal d'al-
teindre le quotient : La liste libérale, la liste
démocratique, la liste agrarienne, la liste
socialiste ," la liste grutlêenne et la liste chré-
tieiuic-sociale. Lts tr-ôis premières listes
sont conjointes , formant.-insi un bloc bour-
geois, qui compte faife passer une bonne
douzaine de candidats. Les socialistes em-
porleront le gros des siçges restants , soit une
dizaine. I.es grutléens peuvent compter tout
au plus sur deux sièges. Quant aux calholi-
ques. groupés sous la bannière chrétienne-
sociale, ils ue semblent pas avoir d'autre am-
bition que de conquérir un siège, qui leur est
assuré cn la personne de leur chef, M. Geor-
ges Baumberger, le seul candidat cumulé de
Sur liste. Cependant, ils ont d'autres candi-
dais de valeur , qui pourraieut leur attirer
assez de suffrages en vue de la conquête «l'un
second siège. La septième liste, la liste évan-
géli que populaire ne servira qu'à dénombrer
ce qui reste dc prolestants conservateurs dans
le canton de Zurich.

Jusqu 'à présent, le plus gros contingent de
vclai;.*. tourni ftw h- csnlexi -de Zurich a élé-
celui du 2 juin 19,18 (05,799). S'il dépasse,
cetle fois , cenl mille, comme on s'y attend,
les sept mille eleoteurs chrétiens-sociaux au-
ront dc la peine à décrocher le second siège.
L'augmentation du «ombre des volants ser-
vira avant tout les deux grands partis libéral
et démocratique.

¦Les 25 sièges du canton de Zurich au Con-
seil national se répartissent actuellement en
18 libéraux el démocrates, qui tous appar-
tiennent à la gauche, 6 socialistes, 1 grut-
léen.

Sainl-Gall : Cinq listes : 1. radicale, 2. dé-
mocratique, 3. conservairicx, 4. socialiste,
5. grutlêenne. Jusqu 'à présent,- ce canlon
était représenté par 7 radicaux, 6 conserva-
leurs-calholiques, 2 démocrates. On prévoil
que les radicaux perdront deux sièges, que
gagneront lea socialistes. Les «callioliques
sont à peu près assurés de conserver leurs
posilions. De même les dénwcrates, grâce à
la conjonction de leur liste avec celle des
grutléens.

Argooie . Les douze sièges de ce cauton
étaient -occupés dans l'ancien Conseil natio-
nal par 9 radicaux et 3 callioliques. Les so-
cialistes vont conquérir deux sièges pour le
moins aux dépens des radicaux. Les trois ca-
tholiques seront frobablemenl réélus.

TJitirgot'te . Ge «canton est représente ac-
tuellement par 5 radicaux, 1 démocratc-
grutléen <M . Hofmann) ct 1 -catholique (M.
de Strong, président de la droite). Les radi-
caux sont menacés dc sa voir, enlever un
siège par les socialistes. Quant aux catholi-
ques, ils auraient plutôt chance de gagner
un siège'.

Grisons. Jusqu'à présent 4 radicaux, 2 con-
servateurs-catholiques. Ces deux partis his-
toriques ont pris une assurance conlre l'in-
trusion socialiste par la conjonction de leurs
listes. Néanmoins, les «jeunes-radicaux, d'un
coté, et les socialistes, de l'autre , essayent
d'enlever un siège au parti radical officiel.
Les jeunes-radicaux portent M. Olgiati, pré-
sident du Conseil d'État.

Tessin. Les huit.sièges de ce canton sont
occupés actuellement par 5 radicaux et 3

.conservateurs. Les socialistes font de grands
cfirorls pour soustraire un siège à l'un des
deux partis historiques. .Mai.-, comme leur
clientèle se recrute dans l'ancien camp radi-
cal , c'est la liste radicale qui risque d'être
entamée.

Appemell-Extèneur. On sait que les trois
représentants de ce demi-caillon, «MM. Ar-
thur Eugster, Eisenhut, radicaux, et Eugsler-
Zïtst, socialiste modère, n'ont pas de coni-
pélilcurs et que , en 'conséquence, le gouver-
niunent les a pivclamés élus, cn vertu de la

disposition de la loi qui donne aux gouver-
nements cantonaux le droit de praxéder eux-
mêmes à l'élection lorsque le nombre des
candi*dals ne dépasse pas «celui des députés
à élire. Le. deux Eugsler, le radical et le so-
cialiste, sont frères. Tout sc* passe en famille
dans «ce patriarcal pays.

Appcnzell-Intéricur . L'excellent «député ca-
tholique de ce eicmi-canloii, M. Je landam-
mann Stcuble, sera sûrement réélu..

/Mie-Ville. Les qualre partis antisocialistes
dc ce demi-canton, soit ks libéraux, les ra-
dicaux , les progressistes et les catholiques
ont reonstitué le « bloc nalional » en appa-
rentant leurs listes. Ils aie pourront pas «ce-
pendant conserver toutes leurs positions, car
la proportionnelle assure aux socialistes au
moins trois sièges sur huit. Reste à savoir
si Jes gruliéens pourront disputer l'un de <*es
sièges aux socialistes extrémistes. Quant aux
calholiques, malgré la perte irréparable de
M. Feigenwinter, il faut espérer qu'ils main-
tiendront leur représentation actuelle.

Uàle-Campagne. Les quatre sièges de ce
demi-canton sont «détenus actuellement par
trois radicaux et un indapeindanl. Le parti
socialiste et grutléen marchent à la aconquêle
d'un siège, qui sera enlevé probablement aux
radicaux.

Soleure. Dans le Conseil nalional sortant ,
le canton de Soleure est représenté par 2
radicaux, 2 «catholiques «si 2 socialistes. Le
parli radical espère s'enrichir d'un siège aux
dépens de l'un des deux aulres partis. Alais,
si les catholiques restent bien unis et vont
compacts aux unies, ils ont toute cliance dc
réélire leurs excellents représentants actuels ,
M. Hartmann, conseiller d'Etat , et M. le Dr
Kurer.

Scheiflhouse. Les deux anciens dépulés
radicaux de ce canlon, «MM. Syahn et Gries-
haber. se sont retirés. Les socialistes s'em-
p.vercin' j *txibableaieiil cle l'un des sièges.

iAicerne. Le parti conservaleur lucernois
lulle vi goureusement pour garder ses cinq
mandats. .Les radicaux se disent assurés de
ne pas perdre un seul de leurs trois sièges.
En sorte qu'il .ne resterait rien aux socialis-
tes , trop peu nombreux dans «ce canton
calholique pour atteindre le quotient élec-
toral. Cependant, les meneurs radicaux ne
seraient pas faciles de voir la minorité so-
cialiste conquérir l'un des sièges du parti
conservateur, et peut-être travaillent-ih pour
«cela.

Glaris. Les deux sièges de ce canton sont
disputés par quatre partis, qui ont lancé
chacun une liste cumulée. On «doute cepen-
dant que l'effort socialiste arrive à démolir
M. le landammann Blumer, vice-président du
Conseil national , qui se rapproche plus du
groupe de polilique sociale que de la gau-
che. Le second député, M. Jenny, libéral,
conseiller dlCtat , est également assez sûr de
rester en selle.

Schwyz. La situation est passablement con-
fuse dans le plus populeux des cantons pri-
mitifs. La retraite des trois députés sortants,
-MLM. Bueler, von Hettlingen, conservateurs,
cl Sleinegger, -radical, complique les affaires.
11 est regrettable, en tout «cas, de voir dis-
paraître du Couseil national ,M. le colonel
Bueler, qui était un des orateurs les plus
marquants de la droite et qui a présidé la
Chambre avec tant de brio. La représenta-
tion «conservalxicc est menacée à la fois par
l'opposition radicale et par l'opposition so-
cialiste grutlêenne. La proportionnelle ai-
dant, les conservateurs risquent de voir pas-
ser un de leurs sièges à leurs adversaires.
Toutefois, la majorité conservatrice de ce
canton catholique nous parait encore assez
forte pour éviter cette décapitation.

Dans les petits cantons qui ne nomment
qu'un député, Uri, Nidwald, Obwald et Zoug,
il y a toute probabilité que rien ne sera
changé. «M, _• le ,landammann Gamma, de la
gauche, continuera à représenter lc pays de
Guillaume Tell. Comme les conservalciirs-
catholiques gardent les deux sièges du Con-
seil des Etals, ils ne disputent pas à la forte
minorité radicale le siège du Conseil natio-
nal. «Les socialisles, par conlre, essayent de
détrôner M. Gamma,, cn comptant sur leurs
forces accrues, grâce aux chantiers, des
C. F. F. pour rélectrification de la ligne du
Gothard". Quant à M. von .Matt et à M. le D-*
Ming, ils continueront à représenter digne-
ment le catlioliquc Unlerwald. tandis que
M. Stadlin, libéral , se maintient dans le
canton dc Zoug«

Passons à la Suisse française.
Neuchàlcl. 11 n'est guère possible de pro-

nostiquer ou juste les résultats du scrutin du
20 octobre dans cet ancien apanage radical.
Les deux nouveaux agroupements qui se sonl
formés au Locle et à la Cliaux-de-Fonds.
l'un sc dénommant « Ordre et Liberté »,
l'autre « Union helvétique i> portent des «can-
didats .qui menacent, d'un certé , M. «Mosi-
mann , de la liste radicale, et de l'autre M.
Bonhôle, de la liste libérale. Les LocSois qui
ont lancé la liste « Ordre el Liberlé» ne pré-
sentent qu'un candidat, M. le IV Richard,mais
c'«t assez pour compliquer la situation , Le
programme dc ce groupe dissident est a>scz
fédéraliste et chreticii-sociai pour que la
Gazelle du Locle croie pouvoir engager les
ouvrier* catholiques à voter sa liste.

I) est à craindre que lc parti socialiste,
profitant dc ces divisions, n'aboutisse à con-
quérir un troisième siège. Toutefois , l'inter-
vention de nouveaux éléments combatifs,
<lans le camp bourgeois, peut avoir e_ezi «le
bon «qu'elle provoquera une participation, oon-
sidiirable au scrutin, et «cc ne s«cra pas à
l'avantage des socialistes.

Genève. Ici, la situation est plus claire. On
croit généralement «pie les démocrates per-
dront un de leurs quatre sièges, peul-ëlre
celui de M. de «Rabours, et que les jeunes-
radicaux réussiront à renvoyer à Berne M.
Willemin. l'enfant terrible du . parlement.
Quant aux catholiques, ils ont une liste qui
leur attirera le maximum des suffrages dont
ils peuvent disposer. Les noms de MM. Ody,
Goltret , Mahut , Dusseiller, sonnent bien à
Genève." Il est probable que M. Ody s#r,i
réélu sans peine.

Varnuf. Plus unis qu'à Genève, les socialistes
vaudois -sont presque «certains de conquérir
deux sièges. On a l'impression que le parti
radical et le parli libéral-coascrvaleur feront
a ' i i .K-.iu , par moitié, les frais dc ce gain so.
cialiste.. .Le parti radical gouvernemental,
qui occupait jusqu'ici U sièges ou Conseil
nalional, aura peut-èlre une secixâe pêîte Si
subir de la part des jeunes-radicaùx, qui y
sont "allés aussi «dé leur liste

Valais. Le parti radical valaisan fait <k-s
efforts de tout genre pour gagner un second
siège. Mais les conservateurs seront assea
disciplinés et compacts pour maintenir leur
représentation actuelle. Quant aux socia-
listes, ils n'auront d'autre succès que d'en-
lever un millier dc voix à la liste radicale

Le miroir du socialisme
C'est le jiatriarche socialiste Greulich qui

nous montre la vraie figure du socialisme,
tyrannique, brutal , sans égards pour les ser-
vices rendus, bref, faisant marcher ses piu-
pres adeptes à coups de trique. M. Greulich
écrit dans le Volksrecht de Zurich :

et. A Zurich, on exige «des agenouillements
et des hommages serviles envers Lénine et
ses théories. Lui seul compte. Quiconque re-
fuse de s'incliner est un hérétique. Les forts
en gueule du parti se chargent de lut «fer-
mer Ta bouche. Le parti , c'est eux seuls, lh
prétendent avoir pour eux la niasse des ou-
vriers. «Esl-ce vrai ? En apparence seulement .
Dans toutes les grandes circonstances, ils
accaparent la parole. Ils onl la main sur la
presse. Ils commandent les assemblées. Cont-
inent cela est-il arrivé? Parce que les posles
présidentiels et les commissions sont deve-
nus l'apanage de ceux qui faisaient parade
des sentimeuls les plus- qutranciers. Même
système «dans les organisations de jeunesse
et dans les sections de femmes. Partout, les
plus violents ont pris le sceptre. Ou a créé
unc équipe de gens sûrs pour, faire la claque
ou le charivari dans les assemblées, selon
l'orateur qui parle. Ce sont ceux-là qui dé-
cident le vote.; De la sorte, «on a graduelle-
ment dégoûté les autres membres du parti
de prendre part aux assemblées. Des cen-
taines de camarades viendront ! attester le
fait. C'est ainsi que te parti est devenu une
secte et qu'il est en proie au terrorisme d'une
coterie. 11 fallait que cela fût dil unc bonne
fois ! i\

iNous livrons ces plaintes amères du vieux
chef socialiste à la méditation de tous.' Que
nos .ouvriers surtout , à ta ville et û la cam-
pagne (puisque les socialistes font .aussi le.
siège de nos braves ouvriers agricoles), se
demandent s'ils se sentent du gotir «pour ic
régime de terreur des syndicats rouges.
tatm. tMÊk t-t»...-1.I..-1V«««*-*> *%% iftH l-_^i_pty__il),

C'est par le travail et non par les
grèves qu'on mettra fin au malaise
général.
wvvwwv-gfvvvvsj



Tenons-nous à droite
Le propre de \a représentation proportion-

nelle est de donner à chacun ce qui lui re-
vient.

Les électeurs votent avant tout pour un
parti et non pour telles ou telles personna-
lités.

Le système proportionnel exclut «donc ab-
solument cet éclectisme qui porterait à faire
de la justùre électorale distributive en favo-
risant telles «^utdidatures étrangères qu'on
jugerait dignes de sympathie pour un motil
queloancrut*.

Le système proportionnel est incompa-
tible avec une politique individuelle de
juste milieu.

On est conservateur, et alors on donne toul
son vote a la liste «xmservatrice ; ou bien on
est radical el on réserve ses suffrages pour la
liste radicale.

Faite un aiéi«u\g<; dts «Jkws. dans, \a liste
«ju 'on met dans l'urne, c'est le plus détes-
table dés svstèmes de compensation ; car on
annule ainsi le vote qu'on.voulait «donner à
«on parti.

On ne vote plus que pour faire avancer
des candidats ; mais oh n'a pas fait avancer
la liste.

Le profit de ce système serait pour le troi-
sième lutteur, le parti socialiste, qui , lui ,
votera complet pour sa seule 'liste.

Electeurs conserva teurs, restons
donc à droite et ne donnons nos voix
qn'à nos candidats !

-'—: 
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La campagne électorale
au Tessin

1 '•¦¦¦ nous écrit «Je Lugaao :
Dimanche dernier était la «grande journée

d'agitation KecUxale pour Je parli libalirai-radi-
c-il. 'Un pouvait «croire, k voir l'activité fiéureuse
«de l'état-major de gao-hc, que' celui-ci craint
s->ri«ntst*iii-. n t d'î*t*re mis en minorité par îes
.'.«us  partis «iopposi!ion : les ci .11 -eirvateur< «?î
its socialistes. NOUE ne «lirons pas «pi* pareiXe
«crainte soil sans fondement.

Dimanche, l<*s éJecteurs rtdicaua ont entendu
«Usco-ri. itapt «de «Ieu» hait -eana1.'.• ',.«w -. MM.
BoreZa «St Bossi, à Mi-ndrizio ; M. Bolla, A Tes-
sarete, où l'on à fait l'apothéose die J'avocat
( '.L ur...:; Battaglini, «iui  £ui pendant «i-aranle
411- Je Msicliitrvei tessinois ; M. Donini, à Agno ;
MM. Bertoni et Vigirzi, a Magadàio ; M- Gar-
basB-Nerinl, â Jrnsco (Val OnsteiHmc). Le même
jdnr, M.ite. aMt_»«rEl<*ir national Va»s_ili, «jui ire-
nonce 1 retourner ft Berne, mail «Mi prendra , û
i H (.:«*:-ii« -v;:; ,- de Lhgano, !- place «je tea M. le
syndic Bava, —

¦ «excitait l'artkair «es éleclcurs
4» »Rr«eg*ssona et des environs. La yàfle, MM;
'Vigizzi et Bossi avaient t-msanî-é ita f iilè'-c». du
parti à Bris*ago, qui est ftirtemcnt entamé pai
îes socialistes. , .

iDu <*i«t «jonMrvatfur, i! y a eu, «dimanche,
une nombreuse réunion & «Ccvio, chef-lieu du
Val Ma^îa , av«*e «liscc*i**rs -de M. le iconAeiH-r
n->ti«jn_*î Cattori et th» tioareaji «jan-idàt Uu
parti, M. Jean Peàrai-'.r- , encien maire àe Lo-
carno, pr-SsMent dé la Banque s-isse-américaine.

Dt-ns ies milieux sr. t«colca, on S 'O&XB poar les
candidats dit agrariens : MM. Bertoni et Don ini ,
de ta «Este libéra te-r_<Mca!le, «et MM. Anioaiini et
Batestra, dé Ja liste conservatrice ; mais ce n est
un mystère pour, personne que <x*lle agitation
**t «testinée soa-totrt à favoriser M. Ilonini, qui
joue aa modéré. Fort opportunément, te Popolo
e Libéria tf-ppe-le Je. propos que oe candidat
a Munis «ians une harangué prononcée à Lugano,
en 1905. M. Docrisri estimai! alors «pie . l'on doil
poursuivre le.- .prUre* jusque dans «teurs der-
niers rartraiicl-Mnents *>. .

Lea «socialistes paraissent nc pas faire beau-
coup de bruit ; mais nous savons qu'Us sonl
solidement organisés et «ju'ils font dans l'ombre
nn tra-raE intense.

Peut-être Ce 36 «xHotre «nous «r«*«erv«M-U «Jonc
quelques surprises. M.

La loi fédérale inr la forés un travail

La commission du Coneeii national pour la
loi fédérale sur la «ha-ée du «travail dans les en-
treprise» de transport qui s-f-gé à Berne depuia
mardi a donné son adhésion k tous le» points
«Mscatiis du projet , tels quïls césu«_e_. de la
discussion au Conseil des Etats. Le,seuil point
ce«i<œn»ant Jes jouis <le repos n'a pas encore élé
liquidé. «ar «..

La Société des nations
Londret, 23. octobre.

(Reuter.) — A la Chambre «des communes, ré
pondant à une question sicr îa lâgue dOs nations,
M. Harmrw-ortb, sous-secrétaire aux affaires
«jtrangères, dit qu'il croit savoir «pic le secré-
taire gênérali a formé les orgaitisa'tifMs «provl*
•oin*» -pour remplir les devoirs tolmediats im-
p t t à ô »  par ie traitai de -pti. en tan tsous.sccr.t«.
tiat ime_3mli«_ti__ ;

J j a  date de la réunion dc l'assemblée n'a pas
eaoope-.éié finie, "irion. l'artide 5, ie çrésident
Aes Etats-Unis la «ronvo-quera. Le li<ai ..itc réu-
nion ntrmaneut sera Graière.'

La paix avec la Bulgarie
. Parti, H octobre. .

(Havas.).— ht ça-oicatt Jienry a-reiois au sc-
•rétànat de W conférence <le la paiii , de la pari
•*_• XI. Tltecafaetff . trois *fs»da3ules conteltatiit les
ôbsorvaliions- «je la -Suiçari»; at" copdi-liioiK* de
piix «remise*, par l'Eijtçnle. Lc premier fasdctilc
i-oiliprend des ohscnaKors «Ca'.ivos aus. .bîau-
ses potititjuçs et du travail,  le «conit aut çlàii-
!>e*, ti«ilor:g*cs e! le troi>.caie ausdausus mi-

S:i :lr '?_£¦-_ I^- LIB-ERTE — Samedi 25 ootobro 1919 .:IHJg"3__3

lUaires, navales ct aériennes et concernant Jes
pr-sons-ers de guérie, tes sanctions et la» «rép->-
rattons. Le cuUs«Ursup«rèilie en peendra cou*
nsAs-attce iameit. K> o*àoJ>K.

Ajournement
de la cons t ruc t i on  d'une capitale

Londres, 24 octobre.
(I.  PA S.) — Un càblograrrjiie «le Sidney an-

nonce «nie '.e goùvemeniem ¦de rAus-ra-_e .'a «dé-
cidé, à cause «J«Js -prix «Wa nuAérâmx e& «Je "h
main d'œuvre. d'ajourner la «x>nstructiori aie 11
nouvelle <*aptt_*>, «pie le projet veut faire sunjir
au miKieu «Ju continelit {entre Maribourrie ael
Sidoeyl; • .

Le ministère anglais ébranlé
Lonilreai, 24 î ofa/ie-

(fteuter.) — A la Chain&ie die. Coninnuies, le
gouvtrti-cja-u-n* a été battu par .186 voix contre
113, à la- suite -de «l'adoption d'un amendement
_U ,bi_! restreignants l'enu-ée «les étrangers en
AngVteire. L'anKîniiemtnt concerno U*s. pilotes
étrangers. M. Bonar Law demande énimédiate-
ment l'ajournement de la Cliambre à iundi. U
d&tare que Je gouvernoment doit emisueer
qitelie sera sa future attitude. M. CsKoti ajoute
qu'on oe -dui* baser avucvm evpvsr extrava-
gant sar le vole «le La «Chambre. Eïe n 'a fait
qa 'appraaver le bfll le! «qu 'il a été soumis par
la.commission. Jl regreKe <JIK* «ie goin-oir«nemen4
ait *x*uhi - att < Durr -es condilions du bill.- Sir
Mac Ixaa , «htf île Vopposition, npprou»~e l'ac-
tion du gouvernemenl. laquelle eH parfaitement
conforme aux précédents. La Chambre s'ajour-
ne ù lundi. .

¦laondtet , 24 obtobre:
(Reuter.) -— l.a «défaite du gonvernement est

survenue dc ^n manière suivante :
l.a commission avait inséré une clause reti-

rant les eertMirate â toas .es pilotes étrangers.
Le {roavernement proposa un amen«iejn«îi»t' ex-
ceptant de . la clause 24 malti-rs «patiotes, ' les-
quels, en verlu de l'acte de IUl3 . joucssaieiri du
droit de piloter leur bâtiment dans ct , h«xm
Grimsby i«t Nowhavcn. droit résuLlant d'un ac-
cord avec îa Fraàicé, iaccord satisfaisant égale-
ment pour les dnn paj-s. tSir Banliury proposa
que «l'aimendcTncnt tu projet du gouv-firnemeot
fût appbqu'- exclusivement à ia France. Le
goieiarncment accepta , mak «sir Rutlterford <Wl :
« Nous itMlions profiter -des enseignements que
la guerre nou» a offerts e«l nous, débarrassw
complètement de tout les étrangers. » Au scru-
tin, 1-rnieixkmcr.t du gouvernement, y compris
IJes mtxEif»calions Banbury. a. aHé repoussé pai
185 voix-contre 113.

Londres, 24 oegoli/te.
(Reuter.) — Les milieux pariementairesi ut

pensent pas que «la défaite du gouvernament ait
des eontéquences poliU<j_»cs sérieuses. On- croil
sav'a-r que le,;débat sua* leçrojet de loi visant
l'entrée des étrangers continuera lundi. Cer-
tains mi .eux disent tju'ïi «»t possib'ae que-M.
Stourt, «.ecrétaire dé l'Intérieur, iiémisi*_onne.

Le pxoeès an capitaine Sadoul
Parts, 24 oetobre.

On sait «jae Je «sqpitaioe SadoaJ a été it*W4x!
d'intaffi-'igence» arec i'en«**elni. L'onte «Je mise en
jugement porte, «en outre : provocation de •mili-
taires à la Klésobéis8a_«œ et dès-rtion _ i 'Urinçer.

IAS capitaine IS
___

M_> ta '«si ipàus en Franos; il
est en «Sa* ««io continuais. Q sera jugé à l' atm»
¦¦ ¦'.':• n-".* du 7 noveunhre i;>; ¦. - Ce 2* cons«âli aie guenre
«le Paris.

Le caçiHainc Sadoul, attaché à Ja. mission mi-
teJre ifranajëse ea K u v:i« *, eut. â ce titre, - se
mettre en ràjport avec 4» «nhetfs Iml-a^&ttPti. Ces
«impart-,. «tVJraùrent malt>eur<<us«TOent si intimes
«pie, lor_que Ira j^«krfii-«ns furent rompues avec.la
répuiilikfue »i«rs sankits. le «rfiiaitic Santeut «le*
mettra-en Huawie «* *nj'„ toutu* *»oill aclivité au
rsurrice de Lénine et -de Trolzky. 11 fut  notam-
onent coinmiss-aiTe du pouple à Odiessa , inspec-
teur gt-iiéras rii«* iïasibee rouge, président de 2a
commission extraiiMinaira" .1̂  Kief.

Détails soi l'exécution ,e Lanoir
parti, 24 octobre.

(Ilaoat.) — hcmÂr:k* «Hé réveiaé à Ca -prison
a b h. 1J «Ûu •nuËm. IH a «Je nouveau jroflesté «le
son -anatfaxwe, orliimJî -̂ lL^fttiJemen* ses pa-
roles, puis S «aiocopta l'aide de l'auicôuicr «le Ca
linj-aon. -A 0 (Ji.. lS.iLaioir esi ponlû par trois gar-
di«ms tfeuis iTautçimclbne «jiii *«ki_t le con'du-re à
V« «««>_». Les goardéeno ainsi «jue le «suaire
'«ttt idî cnscur «de «Lenoir y prenaient «̂ gaJamemt
ptaioa Lenoir, rveta «fe sioir, «tst t_»îme. Le «»f-
té^e, ebrirposé de six àtâoniobËcts, pr«;n«3 Io «Jf*
*A«_t-*_l de VJiiicénnts où:aaaiw-«'_ »5 h. 85. Jje
-,K-UV. O :I "l ' .rréculion est en (p<>si_ou idiapùis-piu-
aicurs h«!ar«5î. P-oUr t-inentir 'JC «otvdaïuné au .po-
teau,, on doit k «porter assis sur urne ashaise. .Le-
noir sc laisse banâer 2es yeuit* «Le e<xnman*dianl
Àlveï* Cit la senleooe- du- Conseifi «ie g-wne. Le
oomuiandant «du pe.<>to*n -'exâ çution aboi .son
tsairé ; «in *crépit«*n»ei»t sec reUmtit ; le conp de
grâce *»st donitii, il «at «aartement 7 h. 4.

' ' i .hMt___-_- ' . ' '¦¦

L68 Croates contre lea Serbes
L'agence Nova nous <mimnunic{ue. :
l̂ s i« ' i:«'ii :, 'i ..u^nifestarijons autiserbes, 3

Agram, aùxiipi«âlé̂ ,j»aryi_ptri!qt les «régiments
croates de «1_ garnison; furent provoqués par
l'ordre donil'é.aUx troupes croalcs de jir^ler le
s«*rmi-*«. teftâiiitc ati TOI KeVre ¦Ac Serbie, ce
que les troupes ...croates rcfusèirent. De sanglants
conflits eurent Jieu entre Croates et Vr!.;- .-. «-I
de nombreux Croates fureir! arréléts.

Lâ fédération des paysans croate à laquelle
adhèrent tous Jes partis »ies pays «orosrtes et sJa-
vons a- taaru son «sia&niblée ;>' ¦>. ;«' "• «>. à Zaïjr*^}
(vAçram). ,Un ordre «Jti jour a été adopté «pii
dénonce les tcndamxe impér«iaJisles «sorbes,
proteste-eontrc i l'arrestalion ' dm chef croile
lladic, arJnliraircTnenl incarcéré pai- les autorités
serbes -ef demande f aiilorroniic complète des

ti . -rsiifisi

pays croates. Les paysans croates ont-commencé
¦des pourparlers avec Us ouvriers syndiqués en
VU* A'tme grève généaale poKtiijue de protesta-
tion eonVîe Va aloioui-'aou. serue.

Le parti cathol ique italien
Rome, 23 orlistre.

' La direction du parti populaire italien , rèu-
mie k Borne , a approuvé les candidatures pro-
jioàêes' pni- les comités provinciaux-et en a aij-
<orôsé lâ proc.'amation.

La .comité s'est occupé aussi ! de l'agitation
nui s'est produite «!: ¦_-. - «àc camp féminin, il la
suite île la déchéance du "projet de-loi pour le
¦voté dés femmes, approuvé par Ja Chambre des
jléputés et qui n'a pas élé présenté ù temps _u
Sénat. La durecllon du parti a décidé de s'op-
poser à toute manoeuvre, dilatoire et d'insister
, .i -.ir que le projet: «oit priisenté à . ' <: y ¦¦ y As: :•:

¦:- .¦ i .i législation el que 4e suffrage féminin en-
tre en vigueur - aux, prochaines élections admi-
nistratives.

Grève agraire en Italie
PlUisahce, 23 eKtobre.

i_i réunion qui a eu Ci eu _ la UianUsre du tn-
wùl, en vuo. «l'un «ecord entre Ja iJgue des
paysans et leurs proiiTié-ûcaJ, a «k*ho_é. En oou-
sôquence, ies pajvanis onl.'confirmé la résistance
A outrant» paT lu grève. . -,

Auprès
de la grande-duchesse régnante

• ' Luxembourg, 25 ociobre.
(Gazette de Francfort.) — Le frimee Félix

Botirbon-J'ainie, fiancé' de la grando4hiche>s«
Chanlotte, et le prince Bené de Bourbon-Parme
seuil, arrives ici;iiyêriant:de Painis pour rendre
visite à la -famUle grand-ducale. . .

LES ÉVÉNEMENTS DE BUSSIE
Les trois chefs

Copenhague, 24 octobre.
(Gazette de Francfort.) — Deux envoyés, de

KoUc3iaJc «jui se -tavanent ici en nrâsion ofiraeïle
se ses* primiocicés àv«*c iex-lrâme «3on*fiarH*e sur 've
•cours de H' aotion contre 1«*- i»olch«Histes. La
chute ide Pétrognaid «ara Ca mort adu bolcliévismi*.
I-es «.eus..envoyés pr-itehideni ejaè I),"'',.!»' et
YagWtenilrh «rconacissent le acoro'maiideiiK'iil - , i -
-ptlrieuir «le K«jiichak. Mais ils se sont «exprimés
avoc beaucoixp'tle. prjidence «u tsàïje* «de la forint
dc gouvernement futur' de la Russie et ils nroui
'pas vcj-tù «déd&ar no«u.|gçtis si ites Etais iimetro-
ph«a» foirmereient tSes Biais û2ir«ss ou suaient
«5c*nrpRs «dans «ma fé«d<îr_«_!oa «les Etats russes.
îls Ont C'irr.pr.-v.riiTi (|'.ic ir '.- généraux, (-«.mi i i i r
C*_«n_-all Eottcthàst, dwsx*ent è rétaHir le tea-
lisme en RUBN». ','" ' '

Nouvelles diverses
Ix«rd Curzon est «oimné ŝ réitaiire iFElat aui

af«fa«_-ajs «HrangtTrs;d'A»̂ ol-ia'rel en remplaice
ineht de M. Bafoif , qui est nommé tord prési-
dent du corx^Li privé en heu et placé de M ,
Cw2on.

' — Le comte Ti-r'aoutch:, ancien *premiar ' mi-
n*tré japonaiis, cst 'déoédé.

•— A. r<»c<5*isiion <te s» dispatiUon <5si grajïd-
quartieir gén-ral, att-eànt par la lEmite d'fige. Pé-
tai» a réuni îes officiers de tous ic» sinviocs et
leur a adressé des paroles d'adieu.
. — A Berlin, r^ei*roga^«xire 

sur len causes de
la gu«*rre reprendra .(le 31 octobre ; on entendra
rex-chancelieir Belhimann-HoUîiveg et les an-
ciens ui-trts'ires Ifelfforfcli <*t Zinumermaon.

— N'dirJue d'actontés polonaises pour les
réijfwiw cédées norA tUnivèes à Dan*i_g, sous sia
protection tle la commission de 1'Éntcnfe.

NOUVELLES REUGUSUSES

IaS Salut Perc et faoiion lé in i t iac  catholique
Mardi, le Saint-PiJre a donné - audimoe uux

deCegu.cs de l'L'niott féminine calholique, qui
vient de jenir ù Ifo/ne son premitv congrès.. ,

La présidenle, imarâ ùj'se Palrizi lut une adresse
d'hommage proclamant vouloir forl«aneat que
Ja femme, pierre d'angle de toute société «jivile,
puise _ la -«jelirine pare «le l'Eglise wn éenlii-
-libr«- serein entre ses nottve-tix droits et ses
devoirs naturels et aabsoius. L'Union intensifiera
Bon action pour Ja nJéfense dè la famille.

Sa Sainteté a «répondu en Iraient ie program-
me dc l'apostolat «nie.Ca femme chs-élionae est
appelée par la iVovidénoe k «uarcer «dans la
Société.' Le Pape S, insisté «ur Ja néeessijé de
s'opposer par tous' 'les moyens aux inconve-
n;iu. 'i'.s de la mor l ¦ ¦

NÊCROLOdlE
Vt «êasteur Jean «sitiuelli

iA Ferrare est deoé*té, à l'âge de 78 ans, Je
sénateur 3e_u .M,-iri 'n«*.'.!i , Je «doyen <l<s pirofes*
seori a3e -droit-di-il. Il «xwupait celte chaire .à
VUoivetsite depuis sa 22™* armée. ROefeur <ie
VUnWers'.U, maire de la Tttic, député provincial.
Ht. «fut lUtt travailjcaur «nAamé Mallieuiréusement
i! u n  rien publié, çt loute sa science, qui  était
Traameni CTlaraordmaire, reste confiée à ses gros
manuscrits encombrant sa bibliothèque.

Jl cnlra «teux fois k ia Chambre, puis il passa
au Sénat. Il appartenait au parti libéral modéré.

**tlTIJUZ__TTI
: Pour la tr8o- _e Hoagrii

Oni note diverses tendances parmi les Uon
{Trois qui sont partisans d'une crt-fatiratiou . mo-
narchique. Une partie d'entre eux sont favo
râbles i la mtndidatifre de «'ex-roi Chartes , ou
si son "retour ilta-it impOsKrblc, à la candidature

de son fils Otto, auprès dc qui l'on placerait 1
un régent jusc fu'Â l'Age de sa ouajorité. j

D'autre part , OarcJÛduc Joseph aurait pour
iui ."saie agrandie p*_rtvs Ae ia «pojni-ifto'n, en ïai-
&o)i des syrapalliies «ju'il avait «lans l'armée. I

lin ;, troisième groupe de eôyalistes voudrait
un prince étranger. Le -nom Je plus souvent cilé
est «celui 'd 'un.prince anglais, le duc de Teck ,
dont ia mère était une comtesse Rhedey, origi-
naire dc UVansylvanie.

; «On parJn aussi du «lue dc Coim-ughl, <]ui ies*!
jaiïié au prince Festertits.
• D'aulres personnes proposent une .union rper- .
«sonnelle uvec la Roumanie ou aviîc la Yougo-
slavie.

On met aussi en avant ie nom du prince
Cyrille, ftls de l'ex-tsar F«sTditio*ad du Bulgarie,
ainsi «pie Je nom d'un prince ita-lien, le «lue de
G*ncs.

Confédération
Les élections fédérales

On nous écrit de Lugano, le 2-t :
D'»*wès le itcisaggero, l'associitton {ibèraie*

radicule de Lumioo (Belltinzone) a ilécidé, yat
un vote unanime, de s'abstenir du scrutin ik
dJnianchc, en guise de prote*ttnlion contre k
déparieraient de l'imsaliritction publl*quc «jui ne
veut pas éloigner.tles. écoles de.Ca commune M
Jacques CaoHiri, Italien , itor.t tes paysans dt
Lumino sont très mécontente.

.%
On noos éciàt dc Lugano, le 24- :
l^cs pronostics pour le 26 octobre, au Tessin,

ne sont pas difficlO«es.
En -supposau4 l'intervention au seruttln ' de

24,000 à 23,000 électeurs , le quoticx-t éCcetctrai
sera iki 3000-ou-9100. La 'liste sociallistc attiiLn-
cira cnrlainemenl ce chiffre ; elle aura donc un
élu et A ne faut pas un don spécial de prophétie
pour «ire que ce sera M. Canevâscini, secrétaire
de «a Cliambre du IravasL.

Ce siège, les -socialistes le gagneront aux dé-
pens des 'Ml*«'<rau3-«radi«3iiix, dont la dépirlation
se réduira dc cinq membres k quatre. Les con-
servateurs garderont leurs tirois sièges, occupés
par MM. Cation , l-Ji-a et Pagnamenta.

M,
.*.

D'après une statistùiuc de i"Agence 4«ïéara-
phrqua suisse, le nombre définitif des, camdiidats j^, Nouvelle Gazette de Zurich apprend qw
au Conseil national s'élève il 6>56, «é «répartis- :*arrang<raem* iWo-sui**se-au suijet nies cau-
sant entre 102 listes. Sur îles 1«59 coi*-Se.lk>rs na- j ^* est conclu. Min d;«iviter des transport!
t-ionaua., 2 sont morls, 4-S renoncent A uoe réé- inutiles, les charbons de ia Saj*rc diestinés i
teotôOn, 139 se «laissent reporter. Le nombre des CTItalic et les charbons ibefges seront remis i la
nouveaux candidats est de 516. dont 214 sont Suasse, tasu-fc, «jue les riiarbons américakis in-
cumulés. Sont candidats danas. phis dcuo ean- it,.̂  » ], 

s*_i«e airm-éa à Gûn-.-s seromt remis >
too : .Nauic, tiraber, Koellwoll, Dr Kraft , Dr l'ItaJie.
Kndtnrli et R. Baumiann. i M—-»

Les divers «pairtis étaient représentés comme {5 •_.gV<& filiilWSSj®;
suit jus<|u 'ici au Cons«a natconal i Groupe ra- rftSC " «*J^B »•&«>«
djeaè, 101 députfe -, conservateur-catholique, 42; ^ -
soeiaïttt , 19 • ïHr**.. .15 -, de poKt'wjïie sociaV», , ETttAUQv. .
7 • sans parti, 7. ' Catastrophé, da cli.min de fer

Outre les iiartt-s pirécédents, les nouveaux Hier matin, un train «le voyageurs est entt«
partis que voici sont entrés dans Oa Culte éiec- en oolïslon avec «in train de marcliandisa
(orale avec une liste propre : le parti <téme- arrêté à Ca gare de Kironoi.U _(Haute-Siiésie). U
cratique {bourgeoii» de gauche), le pt-irti grih- wagons ont pris Ieu, On a «retiré jusqu'ici, de
Wieri ou socialiste populaire (soi-aitste de «iécombros. 19 cadavres carbonisés, une soisan
droite). Ce pairti chréticn-sociait (parti ouvrier laine de personnes grièvement blessées et 18 li
catholique) , le parti populaire évangéïqùe, Je gèremenl. 

^parti des paysans (dans le canton de Berne en ... ^
cnjiimun avec le \<:\r:': .de-s arts et métiers <>t le Ci?Aî)¥ &Ë a r t f f K^ O k j i fparti W)ii6er»'alcur) ; al y a en outre des divi- \+m*-ll%/9 %*W -f ef m *f  f Vê4ff
sions tocaies des pairtis abourgeol» et socialisles, . - ,
comme "ies indépeudairts à. S«i_fCtKiase, à Bile LA FOIRE AUX VANITES
ct .çUns.le .cantoh de Vaud. Pembnt le Salon »de l'Automobile, à Paris,

La ..««partition des candidats entre les partis à -a ^ç dul Q^^ pe!_3_l̂  
„„ ingénieux phe-

es* la si_vati.te : parti-, radical, 161 ; consarya- toçrapfce o-vait _nslllaT.6 une somptueuse uuto, qu
teur:cathoSque, 92 ; socùaMe, 127 ; libérât..» ; . ĉ ^ommai,  ̂

l»fi d'csence.
grultéen , 75 ; parti elespaysans, 54; d^meterati- Los ^ŝ  ̂ désireus. de 

foire 
%m «fc

que (Su*** orientale)., 41 ; pmrU é^atigélique, J -̂ voall_ ricbes x ^a^ièuikiam oetie voéture:
28; chrètSens-sociatis, 18 ; progresuiste boàr- 1 fe temps & tb^J»* m ̂ ehé; {̂ Titien, sac
geois (Bâle). 7 ; fé-K-ratoon d'employés àidépeii- j 

,e plixl ^ ̂ t ^^ ̂ ^ ̂  niaeSt ,*«,«».
danLs (Bâle , 4 ; parti minoattaitrc ..associé fmt t [aiL t oamme «ateSés do Jour ^lendeur,
(Sçhaf bouse , I ; groupe de poUUque indépen- mie ̂ ^w Oextial* « *_UM-_* -wm amis et coa-
danle (Schaffhouse), 1; Union helvétique (Ncâi- naàssancex,
châ.»e))

v 3 ; Ordre et ' LOe-U (Neuch&W), 1 ; 
 ̂̂ ^  ̂é̂  ^  ̂àmÉie 

^ mêma
parti jeune-radical -xo-teperi-nt . .^aud), 7 ; qu6_ -m l ^ ̂  0> ^ ^^^^ photo-
partt •eunç-ra-îccal -jenevoi-, 7 ; mm ««dar- 

^pj.-.ç. en ' Uiiroirfne m m avion jxi-tkhe,
caix: (Genève , 3; imi-caû-socialisie (Genève),3., ' '

La plus grande cl ixcrs i té  se ceaconire à Ge-
nève, où il j* a huit listes; **. '

Dans Ces deux ynaScrwaiiI et en Âpyenzelil-
LDléjiieur, il n'y, a qu 'une Usic.

LB ministro d. Grands-Bre tagne  I Berne
Le « Tîmes Bureau. » nous mando :
L'Uo^abie ThéopliiVe. RÙsV<d_, îe nouveau

minJslire de Crande-Bu-rfagne à Berne a der-
rlfae ted, vmo càttiero- «iip'.Omateïuie 'déjà im-
porlanle bien qu"il n'ait pas ptus de 49 ans. ïl
est frère du duc de ,Bedford et -du gémirai Rus-
«fcll, et il" appàrafient à iute lamilic anglaise très
ancienne.

•Après avoir séjourné - plus ou moins *«ng-
itumps. dans Ces ajribîj.'S.s.dM de Rome. d'Athènet.
-de -PétroBiaii, dn' Barfin , ete Buenc-s-jîyrës, il f_1
conseJutfr d'ambassade à yien.ue. II a-été «ieoté-
taire privé de sir Ëdwâri* Grey, de 1905 à 1908
puis il a occupé, le pfo'sle très important de. se-
crétaire d'Etat airi affaires étrangères de 1918
ft'itxtintéïiaat .

lit nouveau "ttii'n'.s'ii-é crt très »>-mpâtlicque ii
1-» Suisse, rt, comiiK on Te considère, en Angle-
terre, comme un homme de Inès haute valeur,
son choix est dés -plus flâttcu-rs pour kt Suisse.

Le déficit fédéral
Selon Ca Zurçher. Post, .le Conse- îècléral

«wmhWncara lundi prochain ia dlsicùisSiicm du
budget. féniéra". pour. 1920. I A» projet prolimi-
riÏKre stndé -par un «léUfeit -de -140 millicBis. On
eoère "e .réikclce sen^-Manhimt,

Le télé phone  i n t e r n a t i o n a l
1 (Le Conseil .f«S)_ii«i*a.a décidé.«n prktcipç j-
toriswr irès 'pr^iaHWiment la répniise «lie. côiniun'caiVioii-s tli>èp)»0JÙque_ ùi*crna«iioriafas,

Ue Dâpaartennjnt «los Postes s'«*st «aidrcsisé téV
graphiquonicnt aux adiuinùsU-lions postalerj  ^rivU-Mugiu- pour leur proposer la roptrisc des coadiiunications tité phoniques.

Galste dei eaux du Rhin
Par suite de la-st-iAcTeses, -le niveau.«de* ea-jj

du lilsiin a baissé tn «jorasiidéraibiéiucnt q Ue j .
force motrice «tm coiutm* est devoiiue j ns_f
fisaoïte pour Ses iR-sas.

Noi bolehévis tes
Selon une iiiliorniatàoni de Vienne k la _\0ll.

velle Gazette de Zurich, l<» : éûmmiiu_i-_i ^Viei-ie ont chorclaé « Kibûrer Je ctwnnvunis!ssuisso P.tul.B'U-gg, agirès sa. oomparuticii deva«
Be. tribuirea:. IfeM*gg «iHait voyagé û tràvens l'AUle,
magne avec de ..Faui papiers. .Se» ainis, après
avoùr ' indtSeinent- es\aiy<*, aiiaht rauilience, ^TOtWUipre ie gardien en lui offrant 10,000 «»_.
ronnes 'pour Ca. mise en liberté «lu prisonnier
tentèrent , après l'audience, -de ie délivrer par
5a force. Uxusgg a été coindamné k 34 heures
d'orrfit. Il isora «jxpuùjié ou interné airec les con-
imirïsl*rt«î ih«n«rois.

LA, VU SCONOmQOB
Du coton de l'Egypte pour la Soltie

(I. .P. S.) : — La dernière statistique des «>:-
péditioiias du ' coton «iimbarqué à Allexandrie
montre ' que, depuis ie -1er «octobre, au moins
2000 balles sont parties à destination de la
Suisse. L'année passée pas une «seule J>a£!s
n'avait élé expédiée pour fci Sullse.

Lo niarehi- russe et la Suisse
Soixante représentants «les Vins grandes -mai-

sons industrielles de la Suisse sc sont réunis i
Berne , -pour ^,''.si*uti-«r SOT la ieprise ûu tralii
eommek-cial avcic lei pays dc la Russie inéridio-
iKlfe délivrés du l«ichc*tisme.

Un négociant siiisse rentré dorr-éremeni «k
Russie, i insisté .sur la nécessite urgente de re-
prendre l'exportation des produits suissta «n
Ruasse.

Ppur lc •moment, il faudrait se contenter d'un
échange régutei de marchandises. La Rus*ie
est en situation de jeler des quantités énonmts
de-matières pre.uiéms sur le marché européen.

Echange «le ch-ubons

MOT PE Uf'l
«Calino vkmt aie d«jnién*ageir.
Sa femme, ch aocroch-ht . les i.ù»" •»-, :* , ;-'

« kii i iu- à "„ !r;;, ' (ue A :A:.:V.I. des Coup» de martetu
sur les doigts.

— Il y a un moyen is^aâliiJUe, M-H 4 sa moi-
tiô, d«3> ne pas s'écirasex ïeis doiela ea, piUuil-aaa'
diœ »:i»uis.

— Lecjur*ilt '
_ — Tu n'as «pi'à jxrentïpe te Jnarte-au ï dau
&aSiti\

B-JULETIS MËTËOBOLOGIQDÏJ
' ¦¦¦ «: ;.. ' nn 15 oe t̂.*»-»- -

HkmWkdtt **
'fetptmni . | l'.ij SÔj 211 .1! 231 21! 2ô] OitobTï
7__,o EJ r i j  i ; ir 'g mo
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Elections au Conseil national du 26 octobre 1919
I. LISTE CONSERVATRICE

MM.
1. GRAND, Eugène, conseiller national, à Romont
2. MUSY, Jean, conseiller national, à Fribonrg.
3. BOSCHUNG, Franz, conseiller national, à Ueberstorf.
4. GENOUD, Oscar, conseiller national, à Châtel-Saint-Denis.
5. TORCHE, Fernand, ancien conseiller d'Etat, à Estavayer-le-Lac,

7. .

L'heure du devoir
Les eleoteurs conservateurs ont ete

gbondamment éclairés, par la presse
et par les assemblées, sur l'immense
portée de la journée du 26 ootobre.

A eux, maintenant, de faire leur
devoir.

Le devoir, o'est daller voter et de
bien voter.

Que chacun ne songe qu'à une
chose : l'intérêt de la cause conserva-
trice. < . ¦ „

Nous sommes le vrai parti de 1 or-
dre. H faut que la Droite des Cham-
bres se présente devant le Parlement
aveo le prestige d'une masse impo-
sante de suffrages.

Ne gaspillons pas notre vote !
Point de suffrage à des listes riva-

les.
Réservons toutes nos voix pour

notre drapeau.
Tous aux urnes pour la liste con-

servatrice !

Les heures du scrutin
Le scrutin s ouvrira cet après-midi

samedi, à 4 heures, dans la ville de
Fribourg, aux locaux de vote habi-
tuels.

Demain, on votera de 9 heures à
1 beure.
Conservateurs, tous aux urnes !

I-e Tote de non soldai*
Dans l«!s bureaux «le vote mûttaùres, Ces sol-

*!s sous tes ormes -potmoent rtmrpsàr hier déjà
leur» devoii* -de «.Moyens.

On nous axummunique les premiers (résultats
te votas de miHitairos parvenus à F<mbourg.

A Morat , il y «,eu . 2 votante, -qui ont Ictus
feux volé Ça liste conservatrice.

A Bière, «Deux votants également , et deux
listes comservatniaces.

Nos suidais se souviennent des sinralres jour-
nées de novembre 19-18. Souvenons-nous-en,
nous aussi Vive l'airméc I

r,ea cartes de capacité électorale
A chaque éleclion, il arrive «jue quelques

citoyens ne reçoive ni pas à lemps i!ew carie dc
capacité é!«xlorale.

l -n  citoyens inscrits .vutr «les tableaux civiques,
qui n 'onl pas encixrc dc carie dc capacité, n'au-
ront «ju'à cn réclamer urne au bureau de vole
tfe leur quartier, au moment du scnriiin.

I'i a mens
M. Louis Cart-i'niaux, de 'Gliâttf-SaJnt-Dcnis,

vient «de Butoir A Lausanne, arec succès les exa-
mens d'assistant «pliarmacicn.

-M. Georges Non .-eau , étuij'ian ,- «deiiti .**!., vient
de passes*, nvec succès, se» examens d'ana-
¦flnÉc ct «le phvsiio1«>p,c à iuimiversité de Genève

I.c « T0lk«kalend«r »
I/Almanacli populaire aT.lcmand ' pour Fan-

Iwg et le Valais vient d«e paraître sous «a
luxueuse couverture. Ht ie contenu est hil aussi
kisu<*ux. D'abondantes et superbes grasirros
illustrent unc série d' articles du plus haut iwlé-
ri-t. M. Je Dr Beck y écrit , sous forme de cwnle,
une étude apologétique il la fois éiMMaiiite «t sa-
voureuse. Unc pjhiunc Bavante décrit Ws stalles
sculptées de nos éjfiscs fribourgeoises. Une au-
lre-résume les annales du couvent des Capucins
tle Fribourg depuis 1C09, date de l'arrivée ites
Cis de saiint François dans notre ville. Deux
pages sont co«r,f.acr«J_s à ia vie nvi.itaarc de nos
WMats «pendant Ja grippe. La catastrophe du
GoUéron , Ja nouvelle route du Sladtboi-g, celle
«le Schiffcnen, îa fétc des Etudiants suiss.es, celle
des liiistoiriens «et colle des Cécàfc'ens fribourgeais
de langue allemande, sont autant de sujets d'ar-
ticles intéressants et variés. La part du Vaèais
^ wpieusc : Ce sacre àe Mgir Bieler , lc cente-
naire valaisan, de pittorcsipJcs croquis des val-
'-«s. ile Zenmatt «et ûe Lcctscii*1"! charmeront îes
éectenira du Haut-Vai-sôs. Signalons encore nu'c
curieuse étnde suc les ailleurs des '.moineaux,
Sïec de -ravissantes gravures. Et nous n'aurons
fait <]u*chtimêpcir q»'<C*lucs-un>es des TicJiesses-dé
.cette précieiBse mine crenso/gnoments Ici àe,Ti*n-
'4<rgnenien'l9 qu 'est 1-e Vollslinlemlcr ' ,éc Fri:
Pourg et du .Valiw.» ' . ' :

•f,c lait
La Laiterie centrale «nous prie «le faire savoii

î-eilc prend des mesures p<mir iremédiicr i'i fa
rareté momentanée du «la*it, qui eut lc Tésultal. ik
'a désasilreivse f-piizoctie de fièvre aphleuse. Le
«̂ uestre du bétail a jeté la perduirbaliton dans
* service d'approvisionnement. Mais , dès ces
tours «prochaens, le public aura de nouvéau-sa
Mlmn normale.

Le poing bolehéviste
L'affiche électorale socialiste représente un

«drapeau irouge brandi par un poing massif.
Ce -poing est tout à fait le -symbole «qui con-

vient au régime que nous promettent les
socialistes, pour le cas où ils «J«rvien«Jraicnt
les maîtres.

Citoyens qui tenez à votre dignité
et à votre indépendance, écartez la
menace du poing socialiste en votant
la liste conservatrice !

Où doit-on voter?

Jiappirioiis que Ces élec! BUTS des Places doi-
vent voter à la Halle dc gymnastkpie «ies Grand'*
Places ; ceux des "quartiers de PéroUea et de
Beauregard, à l'école des Pilettes {eu f ace de 3a
gare) ; -ceux «iu Bourg, à Ja Maison de justice ;
ceux de l'Ange, à l'école de ce «jUarlier, à la
Lcnda, et «j eux de -la NeuvevilEc à l'école des
GrandesJtames.
.Et partout , votons la liste conser-

vatrice !

I.n llèvro aphteuse
La situation semble devoir s'améliorer. Il n'y

a pas, ce matin, de nouvcSc localité cojv tramm«5e.
a» • a»

Le bruit ayant couru qu'un jeune Fribour-
geois. en séjour dans tes Grisons, avait apporté
la fièvre aphteuse de la libelle à Fribourg, ou
cours d'un voyage, le jeune homme visé nous
écrit pour démentir ce racontar. En effet, la
fièvre aphleuse n'a éclaté dams les environs de
Coire, où habite notre compatriote, «pie vers le
15 octobre. Et c'est un mois avant oelle date,
à 5a mi-septembre, «rue le jeune homme en ques-
tion est venu en vacances *\ Fribourg.

Tlande meillenr marché & Frlbonr*.
. iX'ajus avons ¦esproné). le. vécu que la viande

«lu bé!«K abattu en raison «le la iaèvre «tptlicuiso
ïili vendue meàlleur marché. Ce veeti a été
entendu vt la conmilssiion du ravKa-iHeiment de
lai ville de (Fribourg ta réparti C«ss animaux «les
Neigles «jui ont été abattus entre les trois bou-
chers- suiivanils : MM. Brohy, fils, ou Stalden ;
Gantin , k La Grand'iruc , ct Gauthier , àlaNaeUVfi-
ville. «Les prix «le -veniic sont de 1 Cr. 23 la livre
pour la .1mo qnalS_é, «le 1 tCr. 50 pour Ja 2mB, et
de 1 dir. 7ô (pour «la H". Cette baisse .«aéra .«alliée
aveto satisfaction, Id'amtairt plus «pie la piu-part
ditS'bSt<^_a3>3iKiuic<s «Maient indemnes àè CVlpùzootic
ct que «^a vjambï de celles «jui étaient atleârotes
«ut parfailemeiit eoinr.

Feotball
iDniiaùn ^martclie. aura lieu, au i'airc lies

Sports «du F. Ç., ù FjvHnoiirg, l'un tics *pft_s beaux
malcJts de la saison. Fribourg aura -pour adver-
saire, le F. C litoile «le ïa Cbauix-de-iFon'ite, qui
fui proclamé champion suisse Série -A l'année
darniêc-e. Cette annw-ci entore, cotte •àquipe
n 'a ipas connue la idéfaSe ct dernièrement eJle
a battu à Pairis ^c chaiinpiion «le ctilte W-kt pa*r
3 buis à O. A noter, dams l'équipe, ies deux
frères .Wyss ide'l'iSqiitpe naibionaîe.
• ¦ Pour son «leniier match du l" Jour, central 1
Se renconitirora' demain dimanelie «xintre le F. C
Young-Boys III «Je Berne. Les deux adversaires
s>e trouvent en tête du classement du groupe
de la Suis.» Centrale. Le mat«sh «coimmeilcera à
2 heures el se jouera sur Je tennvin des Grand'
Places. .:;'.- ¦

Ponr lea dames
Ces tJerniers temps a «m lieu, i Bienne. sous

la direct ion d'une ex-premiére do «la maison J^ewis
de Paris, un cours çwuir la confection et Ja trarti-
formalion de «*liâ xaax de «iamies. Le coiïrs a «Sté
suivi par un grand nombre de porsomi-es. F. «en
sera donné inn paroi} à Fribourg. (Vou* oux
annonces.) f

SOCIETES DE FRIBOURG
Caisse d'épargne du Chtmtp. des Cibles. — On

rappeUc au membres le Halo ijui aurQ lieu rau
caifé «le 'rUnivetnsiité dimanche soif , à 8 1i„K.

Association des fonctionnaires el employés
d'Elat. — Assemblée générale, lundi , 27 octobre,
à 8 -h. du soir , au Cercle ca«Uio;iq*de. Traolanda :
Projet de loi sur les traitements ; caisse de re-
traite ; adoption définitive des statuts ; .divers.
Il n'y aura jias de convocation pewoimt'Jle.

MIMENTO
L'cofe sociale ett Ecole de formation religieuse.

— A.DJouird'liud. -am-edi, à -i h., Ecriture Sainte ;
5 li., Psj-idhologie ; 6 h ., Morale «fliéciale.

(Dès lundi, ces horaire* paraîtront dans Ca
«juarlie lïn journal réservaifc aux annonces.) '

Lire en -W page : Une élude sur la cc Pro-
tection de la jeune f i l l e  » ; la suile. de et His-
toire fribourgeoise », par M.  le D r Gaston
Castella, professeur , el le Feuilleton.

NOUVEHES
Protestation de la Bulgarie

Milan, 25 orfoiVre.
t»e Corriere della Sera amnoix» «jue le gou-

vernement bulgare a protesté conlire l'occupa-
tion «de la Thrace ipar des ifKiuipes franco-
grecques. Lo députalùon bulgare fait vn-otr que
i<» dispositions «ie l'ormislke ne peuvent pas
CtJ« *mo-cCiées arbûfraif-tnent, la Bu^arie içs
o>-an* rajnrpkies à Ba totttre. L'«j«xi-pation de la
TUn-aoe avant la ralsrfJcàtion du Imité est donc
ina<tmisi-ble. «Le Conwû. suprême a népcmdu
cfw'il maintcnaât sa dajcision. :

L'Autriche ct les Allies
Vienne, 25 octobre.

.li. C. V.) — Vendredi a eu îieu au «-hiKeau
«le la Hofburg la «praniére séance dc la sous-
commission des réparations, envoyée en Autri-
che.

Ux* général «Maudére a communiqué «pie la
lâche principale de la comuiisnion consislait ,
d'accord avec le gouvernement sulrichien d étu-
dier ïcs «pK^tions se rapportant à la situation
alimentaire de l'Autriche, et à transme-ltre ses
propositions à la «rommission des réparations,
à Paris.
L'ambassadeur français chez M. Nitti

, , , .  Rome, 25 octobre.
L'ambassadimr français , i^J. Barrère, s'est

rendu chez M. Nitti av<>c lequel iJ a eu un entre-
tien prolongé.

M. -IKffii a neçu plus -ard au*» l'ambia.«S3id«îtir
lî"** . .
Les troupes roumaines à Budapest

Vienne, 25 octobre.
La Nouvelle preste' 'libre apprend «pio les

Roumakis n'ont pas Wifcore «juitlé -Budapest.

La Pologne en Haute Silésie

Berlin, 25 octobre,
(llavas.) — Comme C'aimouce le Lokal

Auzeiger, le gouvenwment po'.onbis a adres&é
un appel euix habît-inilis «Je la Haute-Si-ésie,
«ians taqucl «l «léolare que le plébiscite aura Jieu
en juin prochain en Haulte-Silésie.

Les premiers actes de la paix
Berlin, 25 octobre.

(Wol f f . )  — Ees délégués allemands k la con
•f«*Tcnee inlarnalionale ,ouvTière, à Washington
s'enibarqu<jront dans im part français.

Une déclaration
. Berlin, 25 octobre.

. (Wol f f . )  — Au cours de Ja s«iancc d'hier, à
îa Dicte prussienne, Je députe de Mcaiel, il.
Martzis, a fait Ca décîaralion suivante qui a été
vivement applaudie ii|«.Nous,.habitants «le Me-
mel, nous nous sépairons .bien involontairement
de la patrie,.dans t'csp«%Tince'--(|ue cette «sépara-
taon ne «*ra pas ducaWe. N«»s sonvmei nés
Allemands. «ït nos cœurs resteront allemands. »

Grève dans la' rég ion rhénane
'Dusseldorf, 25 octobre.

(Wol f f . )  — Dam lixitcs «les explo'tlatioas in-
dustrielles dc Ja rive gauclie dur Ithin. ainsi que
les Diisseldorfer. Nachrichten l'annoncent, les
ouvriors ont podlamé la grève.

Navigation interrompue
StatUjetrt, 25 octobre.

(Wol fJ .)  — Par ÏU-ïe <tu manque de charbon,
la Sociélé de aVa«gai-ion \'-urkml>erg,eo'r!»c svr Je
îac de Constance esl obligée, à partir du 2C oc-
iobre. de suspendre te trafic du dimanche jus-
qu 'à nouvel avis.

A la Ligue des soldats rouges
de Leipzig

Leipzig, 25 ociobre.
Dans une 'réiuniim .vsecriilc. de ila Ligue d«*s

soldats rouges, on a constaté «pie. parmi les
communistes de Leipzig, qualre malversations
se sonl produiies au «amrs <Tun br«rf espace de
temps. Puis le président et le caissier sc sont
aussi enfuis cn «unportanl Ja caisse.

Le nouveau ministre allemand
à Vienne

. , Berlin, 25 oeobre.
Ï JS gouvernement aHemand a dé-evidé de ne pas

transformer la négation à Vrenne ca unc am-
bassade. On. nomme ijomme nouieau ministre
fflientanil à Vienne 3c Dr Rosen, l'aniba-ïsadenir
a'.ktmanU actuel à î>ai Hâve.

Décès
Munich, 25 djetotire.

Lc soeialisite Edgar SleigeT, connu comme
poète, Cillérattur . luist-onlen et oriti<iue, est dé-
cédé à Munich à î'ftge de 01 ans, des suites
d'urne pneumonie.

Prague, 25 octdfàie .
'AujourcThiri est' décédé, à l'âgo <le 83 ans, ie

tliirecleirr généra) <le la Banque nationale, D"
Chat--» Matlus, qui a été, en sou temps, avoc le
IF Uiegor, un dirigeant lie la nalcon «lelièirue ct
un des parlementaires et i*a".itic:ens les pîus en
vue de la Bohème. Il a aussi contribué pendant
la guerre k l'oeuvre de Ebération de la nation
tchèque.

L agitation agr*«re en Italie
. - ., .. ¦-  Rome, 2.5 octobre. ,

( l fauas.) —r L'agila.ion agïaijrc continue.dans
-"ils enivrons <ie Pinisancc et de .Wodtiic. Des
afll-cs dc vandaMsme sonl sig«a(\é<s. Des vignes
sont coupées, des fermes ineenitliiVs. iLa ligue
de; paysans « ilmposé à sis momhrcs «te KUS-
pendre les s-emaiBes «<t d'abandonner le bétail.
A la conférence deB mineurs anglais

. Londres, 25 ocAobre.
La conférence des mineurs a <i»?c«dé de poser

de nom-eJta-j .-evendications ipoun* obten'r «ies
sAKiirtn .pttiiî é>i-és pour ilaw .onviwiT» «Us mines

DE LA DERNIERE HEURE
«Je etotbem. Ija cortf«*rencc a constaté en oulre
que Ze acoût de Ja vie «xurthraet. à augm«?ntcr,
malgré la» roesuarcs «hi gouvernement et il a
i-oté «ae motion invitant 3c toœiaté parlemen-
taire du Coosgrés des «Aiviitats à, prendre les
arrangements nécessaires pow que Je p«Ti-
oh-iai congrès <ks «syndkata (fournisse aux tra-
va«aï6tcs Je moyen de «Kiâdcr d'une polilique
ayant pour but Ca rôluciion du coût de l'ciss*
tence.

Grève probable
des mineurs américains

Washington, 23 octobre.
Vt n'y a aucune indication étonnant l'espoir

qu 'on réussira à prévarxr la grève des mineurs
ttafstaalcs. Le soctretsire des ouvriers n 'a pas
réussi à persuader Jes oimriers de ne pas insis-
ter sur l«mrs r«*ven«ïcr*titiro. Se donc î«3î propri«5-
taires des «mires n'aocarptent pas ces revendt-
csXotm, les mines seront fermées Cc Ier no-
vembre, -ce quô perlerait oi-«xr pour <*ffa?t «le
para,'.vses- toute Fin*diu*lrtc -dens -la partie orien-
taîc <ki psij'S.

Des avions pour les bolehévistes
Kovno. 25 octobre.

(llavas.) — L'avion allemand sc rendant à
Moscou «ît <jui a atterri ces jours «termers dans
la Tégion dc Kovno, était porteur de proposi-
tion d'achat d'avions du même type pour le»
trakbériMes.

La catastrophe de Haut e-Silésie
lleuthen, 25 octobre.

( W o l f f . )  — D'après I«?s informations qui sont
animées ici , le nombre des victimes dc l'acci-
dent «le cliemin de fer (voir Foifj divers), s'est
considérablement accru, parce «ju'un grand
nombre de victimes grièvement blessaj<» onl suc-
combé k leurs blessures. Le nombre «tes morts
s'élève à environ 00, el cehii des blessés défasse
100.

A la Bibliothèque vatieane
Rome, 25 octobre.

Le Pape a nommé ppêfet de la Bibfiothè«ju«
vatieane, Mgr Jean Mercati , en «remplacemen-t
ment de Mgr Batli , devenu représentant du
Saint-Siège à Varsovie.

SUISSE

Mort d'un ancien conseiller fédéral
Lulnj, 25 ociobre.

Ce matin, à 7 heures, dans sa propriété des
Bandereltes, près de «Lutry, est décédé «M. Eu-
gène Ruffy, ancien conseHkr fédéral, directeur
du bureau inatcrnational des» postes. M. Ruffy
était âgé dc 65 ans.

«M. Ruffy avail été élu «*>nseïïlrr nalional le
15 janvier 1882. élu coiis«3Ïer d'Elat k- 15 avril
lSc»ô. président du Conseil national cn 1888, con-
seiller fédéra! le 14 décemJn-e 1803, à la p«_u*c
dc tM. Louis Buchonnet. pré*.«len( de la Con-
fédération . En 1S98. i! s'était r«Hiré.

CHANGES A VUE
b es ootobe-. _»__

Ltt courj ci-aprés s'entendent pour les chè-
ques cl versements. Tour les b'ilcts dc basque,
il peul exister un écart.

I«e premier cours est celui-auquel les banques
achètent ; le second, celui auquel elles vendent
l'argent étranger.

Dsiaa-4. Mrs
Parti i. . ¦ 6t 60 6G 50
LoadrM (Uns it.) . . .  23 35 13 75
AUemagas (mart) . . .  19 25 Sl 15
Italie (lira) 13 25 65 2»
Aut r i che * (umrt-Hr.lt) . . i ':> 6 25
Prague (coaroaas) . . .  14 50 16 50
New-Tork (dollar) . . .  S 45 5 85
Brmxellea. . . . . .  65— 67 —
Hadrtd (paiata) . . . . 167 — 1.9 —
«Imtterdam (noria). . . 212 — 211 —
Pétropad (ronklt) . . • 20 — ' 2J —

^̂  
B«««a la

©XÏMTJI^^JXX
AmirUis a* Vin et Q-in.triu

GÂs_i3!t»»̂ T^^^TH:
Ecole LEMANIAH
Prépiralion rapide,K

approfondiaHB
BACCALAURÉATSp

STlcU ĉlté y

FilONCIlUNE
|̂ wWe^ «̂éwd

POUDRE.TABICTTES J SAVON «vPÂTE
# FAVORISENT PURinENT

LA DIGESTION i LA PEAU
f n  vente cfaas touto /es Pharmacies

SERVICES RELIGIEUX
D1HAI0HE 2-3 OCTOBRE

5offit- .\icofto .- 5 h. H, 6 h,, 6 h« . '/ i ,  7 h.,
messes basses. — 8 h-, messe des enfanls.chan-
tée, sœinon. — 9 h-, «nesise basse paroissiale,
sermon. — 10 h., grand'messe capiUiCaare. ~-
II n. Vi , messe basse, allocution. '¦— -t h. Yt,
vêpres des enfan-ts, ' catéchisme. ¦— 3 h., vêpres
capilcùaircs, ééDédiction du Très Satnt Sacr«s-
«nent.

Saml-lcan : C h. is. messe basse, commu-
nk<B. — S h., messe des enlaoto, avec inslrvc-
¦tton «4 chants. — 9 h., grandinesse e* .Saonnon.
— I.h. J4, \êpres, catichiïtnic et bénédiction, -r
6 h. M, chapelet.

Solnt-ilaurlpc : 6 h. Va, messe. — 8 h. -M,
messe chantée , sermen allemand. — 9 h. ¥i,
catéchisme fr_e<ais. — 10 h-, messe basse, ser-
mon français, chants «les enfants. — 11 h., ca-
léch-_*me allemand, —il  h. Vt, vêpres, proces-
sion ci bênWScttan. — 2 h-, réunion des En-
fanls de Marie. — 8 h-, «chap<ï<3 et prière du
sa;T.¦Collège : 6 h.. 6 h. Vi. 7 h., 7 h. K. messes
liasses. — 8 h-, office des étudiants , sermon. —
9 h. Yt, messe des enfants, sermon. — 10 b-,
office paroiss»!. sermon. — 1 h. Yt, vêpres des
étudiants. — 2 b. Ye, vêpres paroissiales.

Neitrc-Danle : 6 h-, messe basse. -8 1- Us
messe chactée. sermon allemand. — 2 L vê-
pres, bénédiction.

RR. PP. Cordf. iers : 6 h ,  6 b. Y.,Th.,  7 h. H,
8 h-, -messes. — 9 h., grand'messe. — 10 h. Yi,
messe. — 2 li. V», vêpres et bénédiction.

RR. PP. Capikint : 5 h. K, 5 h. Vs, 6 h. M,
messes basses. — 10 h-, messe basse, avec ailo-
ruteon. — 4 h. soir, assembêée des Sœurs Ter-
tiairas de tangue française. Bénédiction papale
avec icdulceuce tiénière.

tUHOI 27 0CI03BE
Notre-Dame : 9 k-, messe <le la Congrégatàoi-

des dames pour Mme Joséphine Ba**l*ig-Moran&
SABDI 28 0C70BBE

Chapdle de CourrtSIcns ' : 9 h. Ve, Ofloce, bé
néc_c<ion du Très Saisi Sacrement.

Publications nouvelles
La Voix dc FEgypte. — Par Victor Marguerittc.

Un petit volume in-16. Prix, majoration com*
j»i>«D, 2 francs. P3on-N<>iBirit «a C", impri-
tneurs-éi£t<nirs. 8, rue Garanoiére, Paris —.6*.
A S"heure où le traité de paix accurde lou-r

hrdtpendançe à lanl de petits peuples, opprimés
durant des sièciœ, il était bon que se fit en-
tendre Ca voix «le l'Egvpte et que, sans part
pris, loycteinen-i et fermement, comme il sied à
une nation qrô est la môre frpiriiueCle de '.a
Grèce, asïe exposât, par la paume de Victor Mar-
gueritte, ses jœilis doléances et son déscr de
liberté. On saura gré à l'éminent écrivain d'a-
voir nvs cn Jumière tous l«Js arguments «le fail
«?t de droit qui s'opposent au rajgàme de protec-
torat. Sous unc f«jri«; abrégée, ce petit volume
contient du resle '.'«jaoacé troublant du probCê-
mc polHkpie «pie n'ï pas su résoudre, par rap-
port à l'Egypte, la Conférimcc «le la Paix .

9 ¦ " ' m f '
Abbé Ùupleiig, dxvctcur de I-a Réponse. —'

Dominicales. In-12 de 504 pagis. Prix :
5 fran«. Edition cn 21 fascicuLcs. prix :
6 francs. Majoration t<*mç>oraire «le 30 %.
P. T«»<ju!, Cibraire-«jiliileiir, 82, rue Bonaparte,
Ports-n*.
J.'al»!»é Duiplessy pulfio une s«!rie de fasci-

cules, un pour chaque dima-chc, où après Se
leste dc l'Evang_>, il en fait Ce commentaire,
l'iris vvîirt un«* partie cem-acrée au dogme, mta
autre à la morale, une autre à I» grâce, à la
prière «rt aux saCTcmeuts : W» petit prûnc esl
consacré égatjement à l'apoCogétjpje : Je fa*s-
cècvCv se term'ne par «Jes evis aux enifact», oux
jeunes gens, aux jeunes fH.es. îc tout fondé sur
l'Evangile. Chaque fascicule comprend 24 pages
in-12. .

Le tome II , du IIl nle dimanche du CoréTne ii
la Saùnt Pterrc, paraita cn janvior 1920, même
¦piix que le tome 1", Le lorne III, «le la Ssint
Pierre à l'Aient paraîtra cn avrX 1920, même
prix que le tome V*

L'Ukraine ei l'union religieuse avec Rome. —»
C1* Miche! Tysk-*swiez. GraUaferrata , tj-po-
f}raph:a ito-lo-orientaV*.
Le c«>mle Michel Tjiskiewiez «asi un «thoCitjua

liilin. Après un court historique sur le
chztjvtianismi* en Ukraine, il expTi<iuc que l'u-
nie»*! religieuse avec Rome'dépen'd de 1» position
du Pape dans Ca question «1-3 I'ind«^itdarice de
l'Ukraine v.và-n-is «le 'Ca Pologne et il exprime
.'3 confiance que Baenoit XV soutiendra Je «iroit
des peuTte».

Le territoire et la population de l'Ukraine. —
*0T Mj-r<m Kordouba. Imprimerie R..-Strier el
C"\ Berne. :
Lo bu* île-cette publication est dc préciser Cea

frontières du territoire national ukrajnien afm
d'avoir une base pour déterminer les frontières
poèitiqucs de l'Elat ukrainien.

Mr de R/EMY, MODES
s«ra à la disposition de »rs clientes à ton megaiie
de Fribourg, du mardi 28 ociobre au mardi
4 novembre inj du. avec les derniers modèle*
rt«?> ParlH qui ne feront plus étalage. Us res-
teront au salon résrrvfs aux clnntes.

vn^^Yï20 Comrlet » du 
Eév. 

CuréKUENZLE en paquets aveo l'inscrip-tion « Qualité de paix », est nutritif,aromatique , et pas excitant.
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Potfr /e /n/e-y* conrcf tre
Le Secrétariat international de l'Association

catholique iralèroalioiurCe des u*uv«res dc protec-
tion «le 'la joune fille (qu 'on veuille bien excuser
ce titre t'ébarbalif qe-cessaie à .'inlelrligmce de
'Ui chose-poor qui n'a*.*', pas familiarisé avec son
abréviation • S««réta«riaf int. de l'A! C. I. dès O.
P. de là J: P.). lo Secrétariat international , ili-
swis-nôiis,' vient :lc transporta- ses pénales. Delà
ville liàiule, 'de ce (pie 'I'iiii es; convenir d'appe-
ler «.'e .flt-iirlii-r lii progrès, où il V-sl demeuré
dura::! dix an., il a émijjré . le premier septem-
bre, sans quittée pour autant "le cenlre dès at*
fi-rires, .'.ans ' Cime" des artères silencieuses ilu
vieux J/fiboirg. à 1 ombre de'J ' antirpcc collégiale
<iê Saint-Nicolas 2-i. drrjid 'mi*.
¦ Non coulent de cette retetut», il s'y esl enfoncé

plus avant , en établissant " s<*s bfireiux soa- la
façade sud de l'immeuble, dé-iieiexif-e solitude, il
faut le dire, face à la nalure où. pour toute ru-
ineur, n'arrive «pie te luiat lointain et assourdi
de îa vie paisible îles vieux «jm-cliers de la cité .
prcjws siir Ces -rive» de la libre Sarine, chère aux
habitants de l'ribourg.

Idée singulière, diront les uns, «le Ja part
d'une" centre agissaaite. L'A. C. I. des O. de P.
de la jeuue fille vu-l-«lVe tt. faire ermite ?

« I-a réflexion esl précieuse : c'est lie cas de s'en
«•mpahar «-oniine de l'occasion à nulle autre pa-
reille de fournir «jue'.qués notions p«écis«es, en
mettant dans «son vrai jour l'Association calho-
lique internationale des œuvres de protection
de la jerne fiUe qui . à -la veille do son vingt-cin-
«pilèmè jubilé,' donné «lieu encore aux confusions
Ces plus rcgretlaMes. Résdllat saos doule de ses
activités multiples- Eh ! oui; on s'en convainc
chaque jour : pour les. uns . l'Association se ré-
sume dans les bureaux* .de placement: pour
d'autres dans 'les homes, etc.. etc. L'Association .
c est «un peu toiil ceCa *a»is «-Joule, puisque lout
cela dépend indirectement d'elle et y reraoalc
comme il sa souche, mais c'est outre chose en-
core, et c'esl plus «pie cela. .

L'Association esl cette institution «p* a pour
J.ut Ca protection de Ja j*?mie lil'.e. pair le moyen,
socl «les œuvres catholiques déjit existantes qui
se rattachent à elle, soit par 'la création d'oeu-
vres jugées nécessaires «1 la p'rbtaeùtîdn de «la
j«ame fille.

Or,' l'erilreprise es! vaste, puisqu'elle esl inter-
nationale, ct suppose une organisation et une
cooirdinaiioii cjiii «existent de fail , et qu'il «t
opportun de rappeler.

I* siège de l'Association s'est ' trouve, dès
l'origine, et s'esl mairiîci-iù à Fribourg, où rési-
dent «*sa!i-incnl le Comité centra! ou internaiio-
n.-iT. el le Secrétariat international. L'Association
esl p lacée so*.rs la direction du Comité iriléma-
tional , assiste du Conseil international, dont font
partie d«*s repr'ésenta'hls de lous les pays ratta-
chés à V-A'Soria^on.

Les œuvres dii moule entier s'occupant de la
proléclVoin de la jounè f'iïe à ua tilri- quelcon-
que, action sociale féminine," clc, sonl invitées à
s'affilier , soil au Centre international de l'Asso-
ciation, soil au centre national du pays dont elles
rélèven:, car .a majorité des pays possèdent iui
comité îialitr-ia) , el des soiis-comités qui en dépeu-
plent. Chaque comité national ('.'Associalion en
comple i'i) a sa complet»- aulctiimiie dans Je cadre
lies statuts inliiftiii-lionaux, tout en viant rattaché
lilèràrclwpireinenl auCentrekitcriiàtional, auquel
il verse mie c'oîisa 'ion annuelle pour ses frais
«le sc-retinViiï el «b*. propagande , Vn comité na-
tiqnaTse subdivisé, suivant k* pays, en «comités
région aux, diocésains, ou bien encore, c'est Je
cas pour la Suisse, en comités cantonaux. I AI

cohésion enlre Ces' divers rouages de l'Asscxia-
bon a lieu dc 1,1 façon suivante :

î-e comité national convie en assemblée géné-
rale annuelle ies représentants de Bes comités.

Le ctmiîté international a son assemblée géné-
rale' cm congrès •'««us îes trois ans, 11 tic tient
tantôt .dans un pays, tantôt dans un autre. Y «ait
èdpvi& fcs Ojmrtfe nationaux, -lous les comité

^«le l'Association en général, el les personntyi
s'intèressaint aux cruv-rcs dc 1'rotection. de là
jeune fiEe. Une séance «lu Conseil international
pr*éct»iie iriùç«^teineril yi^iewAu f̂ iif ^it,^
KsXJruê.S 'r«3èvcrtt également «es nomiiKiUons des

35 . r.tvUllton de LA LIBE RTÉ . . .
. . . -. . ;. ,nTT ~̂T ~̂~^T~r
§nQb&trtèf Hnvi&ibk

¦ 
Par K. KABYaSJf

' S'on émotion redoubla. Cette voix qui , réson-
nant, claironnante, dans le tumulte d'un combat ,
avait rallié et enflammé des hommes de cœur, se
faisait grave cl humble eri prôhohça'nt les
paroles liturgiques. II représentait i-n cc lieu , a
travers les âgée, les fiers r t r ibuns île jadis ,
courbés sous la foi cbrêticiino. el elle sentit que
lui , qui avait prodigue fon sang pour son pays,
l'eût , comme eux , vers* potit* son Die» si des
temps plus troublés l'eussent appâc au martyre ..
Une extraordinaire impression de beauté morale
l'cnyatii.t. (.luell çs que fi.sse.it les , joulsianîfj J
a.u.xtjubllrs Odon de . Saint-Nlai-cel avait clierelj é
â la r-èiiili, ' «pic, i-e. jouissances 'yiilni.-nt-elj îs
l'émoli"» puissante qui la saisissait m IT |M»JI

vénéràbje? Ls . péwimité du l'Kglisr , la trans-
mission normale, à travers, lea g_nâration»i des
vertus ct des sentiments m'-s «le l'antique et
immuable doctrine,' la p énétraient d'émotiim çt
de. tendresse. Ses larmes coiilïiieiit , et elle trou-
vait .délicieux do pleurer sous ces voûtes.., IJt
Côlili qui donnait aux corifeàseurs.ût aux.viergç-)
de jadis la fftire et In joie dû inai-tyre,"vint ft eux
toti3, .nn'uiTisiiant de la même vie le ndi«rieux
t.xt-.ié, lo soldai formé au sacrifice, la wave
brisée d'une douleur my.stérieuse, la jeune Iille
jnej uiète de l'avenir, mais prête à s'appuyer du
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meihbres des organes '- directeurs de l'Associa
lion.

iLe Outre interaiational édite :
o.) dos Iracis çl brochures de propagande ;
b). tm Aàinuaire -.ivi-c <la«ire.sse'dc ses diverf

cbiljilî's et 'ouvres qui. dépeiidçnt illrectemcnat île
l'Association ou «pri îuï sont aflîiées, ptîblica-
tîdii spéciàHenicnt à l'usage des méiubrcs des
coniitt-s :
¦ cl un Guide ou niaivuol il l'usage «les jeunes
filles, contenant des conseils pratiques-, el les
ixlressct. qui peuvent îear être utiles ;

<f> un ' Bulletin mensuel qui publie les déci-
sions prises; oau Cenlre inteitia-lional et reflète
l'aotiillé des ceuvres de l'-^aociation dans les
différents pays. Le Ôltlictin indique cn outre
les 'modirli-ationi d"tt«Jf«jsscts servant il la . mise
au poiii; dé J 'Aaàiiatrc

Le. Centre mUxinalionat se \ur-t en relations
avec tous îes mouvement* en faveur de la Pro-
tcctioiv de la jeuue fiiie, «pi'il s'agisse de pré-
seni'lmn ou de relèvement. C'<.*5aS aiasi qu 'il esl
fn rapports , suivis avec V « Union'international.;
dvs Amies de la jeune fiiie », . «euvre, évangé-
lique, son aînée dans le. domaine de la protec-
tion, el avec ies différentes Ligues nationales
féminines caatjiolkjues. Il est hiemliro de la
« Ligué pour «a ' rép'r«fs3lon- de la ,traite des
blanches » , de ta' « Conférence buternationale
des.Missions «les gares «et pa«*-ebols », etc. Peut-
on travailler efficacement dans im «lomaine sans
î«lre au courant dç 6e qui se fait au delà de chez
soi ?

Les divers comités de I Association n'ont
qu'une raison d'être : trxvarHer au. d^iio]i|)e-
ment et au periectxiiuieftieis! des ceuvres de
prolection dé fa 'jeûna RHe, floraison infàiiment
variée d'uni-pays à l'aulre, les institution.-, devant
avant lotit s'ad-plor ' aux be.soin» ilu inilini. TIHI-
trfoîs] çeiles que l'on riilrbùve parlout . parce
que partout indispensable. aça« sont «".es Homes,
le» l'alrooages . l«is Resiaur'arils féminins, lés Bu-
reaux dé pja-ccménl. les 'Slissloias des gares ou
des paquebots. Lé grand moyen «pie preëofiisé
r.\issociatian, ces* l'affichage. <^ui uic J'a ren-
contrée' s«i*? sbn diéuiin. .'alficlie aux couleurs
jaune et J^lan îe.apii voudrait arrèler -le regard
de tonte jeune fille, ou- ponr la preimunjr, ou
pour hii ê-ire une. akle el \me sauvegarde.

: Ot l'a dil execîleinment : tka PiroteclTOn de 110
jeune fiKc n'eal point une œuvre tu'lékùte tsuê-
tendasil' br.HÎer Vsr*stia»live «Je la jeune if&je, mîjs
elle veut Sui atft^t Ge secc/UTs île ses ins*Mu-
tioifs. comme aulaat «do nKjjVas projires à
afîrenler, avoc un péril moral moineire, la vie
i« «ts 'dirfiouités. '

11 H'mble (jti'ûn te", programme doive raflier
l'i'iU't.-èl *< .'à sjimpathoe de -toits. Créer partout
aut duc d«- ia jeune fille un? atmosphère morale-
ment saiiie qui seconde, ou «nêirie. dans cer-
tasns cas, rampiace influence* «le Ja famo''lè-
c'e,*t ki ,préoccuî»3lic-i «le l'-̂ ssoc'ation.

tiac ohaque kistituitiori r«i«v*a.rst dé !« Protec
tjon de la jeune tiille sost iiaUfaiiie toujours, «pr
osaraJt Je prél«milre ? Le.» diîficuités daps tos-
epiell.en «-s -o.l«iuld(»s oui à se mciivoir sonl
d'ordine divers et né' soial 'pas toujours aêsémenl
surmontoK-es, mais IteBprt constant tend cer-
taimeiiv:irt vers iour pi*rfeclk>|!i'.KiiH>irt, et «V
niaude .1 irté secomiS par" les moyens intlispcn-
_-b_t->, Houjou»» Lcs ménxS» : des .̂ >ersomies d<
bonne volonté prêUinl leurs services, el .'aide
fiiBMi-ièrc, sli puj?«uile pour ip«;niK*a*ire te .chois
ju-2cieux de Ca tjMSSonnc ù ,pS«ii»ir à la tête «de
cîiatju>j instjinriioii. The right man at the righi
place ; n'est-ce pas le secrel du sunciis dé toute
enlTiii-csse ?

Edâfic sur _i constitulkai <lc J'aVssociation
CEithoH<pie iaoti-riitiiUonulie des ceuivres pour Sa
Protection «le la jeune filte, nué ne s'éltoiuiera de
la retraite que s'est choisi Je Secrétariat inter-
ncitionai. Sa cltemJèli; ù lui, c'e*Jt son courrier, ce
sont se® .osralés du monde entier , c<*nstammcnt
en <ft.-élae d'éiflranges de vues ct «de rensoigne-
ments', ce iscn-A tes at-wsres désireuses de nounsr
des relations avec lui. Son activité so
ré.-mme en deux mots: si ".'énoiiçiation en esl
brève, la rc>aJisa-ikin en demande un . labeur
indèssMit. I x  Secrétani«ilt mlcmiatiiouai! «s.t Ce
cenlre assuirtnt l'unité «4e l'Aisociation, d'où sc
fait un. «taii-ail «xinsUuit.̂ _ .&¦ pémSUration et de
Iir«>:r;i,'iin,ic . «¦'. i-ù rev -'ïiinenit tes «xhos «le l'ae-

nouveau sur là fui un instant, affaiblie dans son
fime.

Ils parcoururent las méandres que la lueur
tremblante des petits cierges é«-liiirait à peine.
I.o Trappiste leur uioiitruit .;à et là Içs traces do
pciriluri', et les iiiscrip.tidris que M. Norans avait
déclarées ayer . dédain ittp émaillées de fautes.
Comme ces crit|g.ucs, exagérées o dessein; sem-
blaient mesquines û Suoo !...

Sun frère posa toiit ù, .coup un doi gt sur une
tombe qui n'avait pas été ouverte , et elle tra*
duisit .trés disluictiimenl : « Victoriiis ct Maria,
sa douce épouse, unis dans l'amour du ,Christ,
vivez en lui k jamais 1 s.

— C'est lu . mot suprême des foyers, c'est lc
rode, c'est .l'espoir des mariais chrétiens, dit le
religieux d' une voix recueillie. Voilà l'amour
vraiment immortel...

Mais Suziii ne sentait p lus ni regret ni souf-
france : seulement-iine confusion de s'être
trompée. . . ..,

Lorsqu'ils se retroùvftœnt sous un ciel bleu
foncé, dans lu lumière «l ' un ga) soleil d'hivi -r ,
Honiv doinandji à" sa liV'f'.*, une p lac«* dans sa
voiture poiir lut CL son ami.

Suzie rie put  s'em|ijj«h«'i- ib* legardcr M""-' No-
rans. Naturelli ineiit , celle-là-n. pouvait  refuser
une" requête aiiiisi simple.; mais.sa fille s'imagina
qu 'elle ressentait iui peu.de contrariété au do
trouble . Lorsque . son fils parla d'associer ,les
d'Knnaillé à leurs .promenades , ello ne nioijtia
pas d'empressement ,"et le lieutenant , saisissant
probablement celle nuuiicc .de réserve, déclara
vivem"n ,t que ui sa mri-e ni lui ne i-nnsniitii-aient
a li-oubler l ' in t i in i t<•  de ces réunion*.
¦- J'ai cependant décidé de jouir de toi pen-

dant les loisir» qu 'on m'accorde, fit Henry en

tivilé des comités ct «îes iLicnses coiuvres tk
l'A.-«i>ciia»ïoii.

I A» SajcraSarial ne «met pas de bornes à sos
ambitions,. «JuSuy "il • l'extension; des sécvkes <1 c
VAssoelaitioii, «biep tjuTLl entende rester arricte-
mem «aie* îe turniii» qui «st Je sien. Ea sympathie
de tous coux qui voudrojp-t.b.Kn lui .donner leur
jiïiértt lui sora prajcieus»*.. C<* ivlércit. trouvera
sa nïiri-iîï-sjutjon la j«.us al'fo:acc, soit ipar loor
gén.'rosilié (les frais d'une propagande son* coû*
U-riix), ioÇt p«r Vïaxmiii-mïrtl il i'Organç ite l'As-
sociation. Je lltillcliii mensuel international. .

N.-B..— A l'.ribciurg. l'A. C 1. de_" a-juyres de
IVoiectâçaii de la j 'enae ttiXe esl r^pr-osentée par
iroils ccràittéB «Vstiact» ; Je «Çoiiùt. intconatiopa-l
av«c !Sopç«*tafi;'* "intet-natioual. 24, .«DVuMl'nie ;
('.«nniJé/ nationa.: suisse,' avec Secrétariat naitiio-
red, 16, rué SdEnl-Pierrc, Ci le Comàlé cssitonnl
fribcnirgeols , dont : les séaricês oiit Iitcù CJKKJUC
«pïnaaiiè en Home duUoi» Conseil," 11, rue
de l'Hôpital

¦Aijoutons «pie «Ve Secccl-x'isut inlcrnationsi tst
cx-cellemtrient tenu par M11» Tlnuiler, nommée k
ce poste il y a mtékiiies mois.

Histoire 'fribourgeoise
" De la rupture avec l'Aûtiich.

... ... . . Jusqu 'à
I' «ntréa de Fribourg dant la Contédiratlon

(1444-14BU

•ù
I-a paix de Moral ne ramena pas le calme

dans la iille. de Friboiurg. Le ce.ii.sei! n 'osa pas
faire connaître au ,p.-.uple toutes ks o!au,ses du
traité mais chacam savait que Je trésoir devait
supjwr 'er des charges «xiaiimles. }xs amis àes
rAutriche prenaient liolemmenl à partie les ri-
•ches Wiirgebis vassaux ' ide Ca Sa.voée el leur
reprochaient leur altitude de 1144. Si nous
avions a'.ors servi- .oyaie.menl l'Autriche, «lisait-
on; , celte au t r ie  luii.-ste cûl élé éviiéel On accu-
sait ouvertement certains conseillers d'avoir eu
dc-s ûileHigences avec l'ennemi.

Mais H fallait songer à l'exéoiiticin du traité
Une ambassade fribourgeoise se rendlit k Vicnni
pour comnaiiniquar au duc «W Iraité -de paix;
une autre ambassade partit polir l'j guorol afin
de faire amende honorable aux pieds du «bic de
Savoie. A lfi fin du mois de septembre 1448, les
Conseils, auxquels «xi avait adjoint 30 bourg x>is
jiar quartier, décldèrcnl la levée d'un impôt cx-
traordinaiirc et réglèrent. Ces mc»dai!it«is «tes paye-
ment â fa Savone ' On emprunta ù des couve na
de Slrasbcsirg et ii de» patii«m.3ers. Un peu plus
-lard, un juJernent de rarliitre, le «comte de Neu-
châtel, fut favorable à Saliceto «ai remplit de
joie les amis de la Savoie.

La fin de l'année "14*18 et les premiers mois de
l'année 1449 furent mà.T»piés par d'inccssanlcs
récriminations dès.pàysa'ns contre îles seigneurs,
â cause des redevances el de la prélenLiom des
maîtres de ne pas.payer Jc nôuyel impôt Le
parti autrichien , "convaincu que, la pr«jseucc
d'juberl d'Aulriche1 rétissirait s«ïuile à ramcniT
le calme, obiuit du ¦conseil qu'on «lui dépêchai
une ambassade iiour -te' )>ricr de ..vepir à Fri-
boaurg.

Albert arriva le 4 août à Fribotu-g avec sa
suite e! fui logé au couvent des Cordeliers. Les
mus énormes causé*, psr celte visite achevèrent
d'épuiser Je '[trésor firïbourgeois. IC fallut con-
tracter un emprunt forcé pour payer Jes intérêts
dus aux prêteurs duT premier emprunt et verser
uii acompte à «la Savoie L'animosité des paysans
redoubla, lis présentèrent Jouis doléances aM
prince -, te conseil où siégeaient un Felga, «n
Praroman, un l̂ iglàsiberg, seigneurs «délestés de
leurs tenanciers (ou « gaîguiours ») «lonna sa
démission afin de né pas Être obligé de sc sou-
met Ire à «la sentence ducale (septembre). Le
suzerain avait donc à -trancher tes «différends
entre les tenanciers el .les seigneurs. La cause
était d;importaiKe : il fallail préciser à nou-
veau ks droits des seigneurs et ites paysans el
laire cesser les »al«ts. Albert heurlCTait dc front
les pirélciilions d'un parti, relativement peu
nomJK-a-x a la vérité, mais qui détenait la plus
grosse partie de la richesse, vérilabte arixlocra-
¦tiie dc l'argent , dont .̂ h/lunnce avait été crois-
sante depuis un quart de siècle. Le confiït «lêna!
ké.ArmaWre..allait --fllre.. juge»--Biarqu-jiL; aussi
l'on positon entre les' idées du droit coutu-

riant , On assure qjiç je suis fati gué, que j'ai
trop travaillé , que j'ai . besoin .dç détente, el
enfin que ma ebère mère mérite une petite
faveur . Tu ne voudrais pas mc contraindre à
me partager, alors<jd fl-J* P11'9, Jou,r (,c tous ceux
que j 'aime. Ainsi ,, c'est décidé , et nous irons
tantôt sur l'Avi'iUiii... Maman , nous offrira des
voilures et nous prendrons la liberté de repro-
cliei- .â..Mme d'Enûaillé lu d isc i i t ion  exagérée
qu 'elle a montrée cn ito t'accoijipagpajit pas ce
inatin... Q\_e personne ne proteste ! Lié à
1'iil.éWsancc dans mon couvent, j'entends, cira-
uuinder au dehors... Mais rna chère maman doit
être affamée... 11 y\ a p ies d'ici une modeste
auberge où l'on nous donnera du café.

Et ils s'arrêtèrent , dans une caliute dont le
délabrement était,  relevé par le , voisinage de
quel ques cyprès, s'élevant droits et .noirs sur le
ciel pur. 1,'hôtesse, dont les cheveux en. désordre
él-ùeiit tro versés de deux épi.igks d'arpent , et
qui portail un collier 83 corail s&'risô'n 'coii brun
et élégant , f-'iimpressa surtout près du Padre,
bai-fli-dant d.ius Ka:dôiHe langue liarmoniciisi-,
curieuse*, animée, regardant d' un air d'intérê!
la canné du licuteiùiiit, toui liaut le petit l-ubati
noué à sa Iioutorinière, puis regardant Suzie.

— Soldat ? Blessé ? Pcivêro ! Sa feinhie ? Non
pas ehcoi't' ? J' ai du vin d'Asti potii* l'ofticier , il
iriç. fura Ja griU-c (l'en .boire !

Su/ie, qui .avait.'.roug i, prit le par t i  de rive.
Serge restait réserve, et l'on sentait que- celte
attitude ne lui était:pas or'dinairo...
. '. A lin embranchement , Henry lit arrêter la
voituro.

— Serge, péiix-tu , sans faligue , marcher
vingt minutes avec .moi ?

Mô hj œm-
"' ' ¦ HWIHU

mler germanique, el , dti idjolt, /omhin, la
puissance croissante d'une oligarchie com-
munale qui tendait à sc substituer i\ l'an-
cienne suzeraineté féodale. Les conl<mp<)i)ains
•ne percevaient point sans douté «eeltaj' leitie et
irrésistible évolailion qui «i l'un ,d6i osraçlères
du XV e siècle. Mais lc duc devait comprendre
<jue Je raffeniiisseiiKnl de la «lbimnation' autri-
chienne sur -Jes bord») de la Sariije .*— 1'uaie des
rares possessions «fui Testât aux IlabslxKtrg ' en-
tre te ..Ithin.ci les A'pes -ï- dèi>e.vi_ail-ponr-.«ne
graside part de là sentence. Scs ôntérèls dynasti-
ques colneklaleitl *avc*e «ceux îles '« gliîgitiours » '
q«ii cherchaient ù secouer lc joug des vassaux
«le la Savoie «t «pii n'étaient jamais parvenus à
se"faire rendre justice parce «pie les maîtres du
ponvoir élaien-l à la fois juges et parlie. Les pay-
sans! avaient enfiq ¦ pour ciûiéu naturels la « com-
mune > «le la vide de FrSiourg, on l'assemblée
des botttrgeais, dans laquelle les bannerets. fai-
saient une vigc>Ur<Siise opposition anx chefs ;Iiu
parti savoyard: lx*S bourgeois, ffit).' «ri'éiaient
PoMt'les «iKehls d«a grandes famille redou-
taieht leur «puissance, qui menaçait UH libertés
«IcmooraUipies inscriles dans ala « tettre «les
bannerets » -de .1404. Ils romprepaient «pie, .si
le* paysans, succomlKiient, ils ne tarderaient pas,
eux aulssi, à pardré loule inflnpiice.
• Après avoir.entendit Jes'parties, le duc Ten-
dit: sa sentenèe ; ce. fut «Je ' t .- k-ddorief * .du.
1€ oolobre 1449 . Celle ordonnance souveraine
élait un commentaire île la « Itandfeste > ou,
charte de 1249 el contenuil Ja délimitation «les
droiÙ et des devoirs des pàj-Sàhs vis-à-vis des
seigneurs. Ses dispositions générales visaient
évklemmeiil à supprimer certains droits usia-
pés. Elle". «léCend-iit *«iix ]>ossesseurs de fiefs de
hausser it bail cl d'expulser les tenanciers; resti-
tuait aux paysans la jouissance des « communs »
(Aiilmend) et stipulait epse «tctiii îles .usages' .et
ordonnances : «pii n'éfai<int pas en conformité
av«x te « ltandCeste » étaient.«ils ventm , te ikiicj
réservait sa .«tuzerainolé sur les fiefs Tierstciui
a«Jielés par Fribourg. Le 32 octobre, 'le « Lalv.b
bliof » tiitâolamneûement iu aupwpieaslàynblé
sur Ja place N'otre-aDame. Le Conseil tut destitué
et .-incarcéré ; un nouveau Consoil , un nouvel
avoyer — .en Ua personne de. Die-trich de Mous-
ilraà — furent «ilus par -pic assemblée de bour-
geois désignés par Je duc. Lcs anciens conseil Iers
durent jurer de se présenter il Fribourg-en-.
Brisgau pour y subir une détention ; ils parti-
rent Je *8 novembre .et y restèrent jâsqii'au mois
d'avril suivant. Leur captivité a été cônlee' par.
l'un d'eux, Nicod Bugnict , dans le « Livre des
prisonniers» ». Ainsi J'eplçndai1. » *e P^mce d«S
miséricorde », «jui"partit de Friboarg le 4 uo-
veiplire.

L'intervention d'Albert d'Autriçlie ii'avait pas
résolu l'obsédant problèmo de la delte publia
«pic. 11 fallut percevoir un «nouvel impôt de 2 %
sur Ce Kïverai ; comme »• ne suffisait pas c-i
éleva le laux jusq^t'aiu 4 %. La paix sorialc
n'élait pas assuirée : propriétaire» ct tenanciîrs,
ixnir des motifs opposés, Taistaienl mécontents.

Tandis <juc la ville était Ja prose des factions,
Albert et Sigismond d'Autriche faisaient le
rf mars .1+30 un pattage dé leurs biens, et- Fui*
bourg passaiH au duc S igismond, . prince doué
d'un , bon naUircll mais de peii d'énergie

Thuring de Halïvil, chef dés forcésiniilitaires ,
el l'avoyer, appuyés sur un groupe de fidèles;
faisàieul rëginr une véritable terreur. Des par-
tisan** de la Savoie furent  sommairement «Sxécu-
tés «ît Jeiirs amis se réfugièrent ô Morat et à
Payerne ; Ces paysans arriverait bientôt en
masse ct délivrèrent leurs chefs ' «piar le Coaseil
avait fini par faire arrêler à cause de Jeurs
excès. La silualion était pire que jamais, bien,
«nie les élections de ta Sainl-Jean eussent re-
donné Ja majorité aux ennemis de .'Autriche.
Mais '!c nouveau Conseil, pas pliiis 4Ùc l'ancien,
ne «,-arijnt' à rétablir 3"<wdré. «Les lèfugiés de
Morat — Oambach; Praroman, Felga, Aigre,
Bugftlel — exigèrent «pi'on négociât avec eux
lés coiidilions de leur «-entrée a FriboUrg. L'Au*
tiiche se décida fitralemènt a envoyer des» plèr
riipotentiairés pour rétablir l'ordre. L'arbitrage
du 7 septemlire, favofable aux pa}*sans, produi-
sit «ne certaine détente : maisi Ca perceplion
d'un emprunt force destiné -' payer l'amriéré de
Ja'«Jette aviva de nouveau les antagonismes.
s -.Air débwl-de l'année il45t,.lè b-uit «*onirut i
l'riliourg «tue Je duc SiBismond' avait î'intenlion

— Oui certes, dit Serge avec empressement ;
le temps esl superbe, et la r.outc suffisamment
bonne.

Il descendit avt «* quel que raideur , et, ayant
salué cérémonieusement Mme Norans ct sa fille,
prit le bras.qtie lui offrait  soii ami.

XXVH

— Le sabre et le goup illon) dit Henry tri
i-iant. Le monde n'a qu 'à bien se tenit* ! Et main-
tenant , rends-moi compte de ta mauvaise
liumeiir soudaine.

— Ma mauvaise humeur 1, Je ne sache pas
qu'elle soit si noire . .

¦— Vite , .ouvra ton cœur 1 .le l'ai dit que jr
stii.l un tvi-an hors dc mon inoiiastére... J' entciiila
garder.certains trésors' pour lesquels je n'ai pas
fait-vœu de. pauvreté , et l'un d'eux e s t l a c o i i -
liance... Qu 'est-ce qui t'a ainsi changé ? Tu

'- étais si gai ee matin ! 
Serge lie.it a\ un instant,- puis se déoiiia ^

répondre.
— Soil; je le parlerai franchement, aussi '

, bien , j'aimeles situations nettes. Donc , je préfère
, TIO pas être des iinmicuades .que. lu an-angits

r . .— Kl pourquoi ? : , - . .
'— Si Lu as besoin de le demander, t u n 'es paa

fait pour lire dans les âmes. Il ne peul me coil-
, venir ni de m'imposer, ni de fré quenter des geiis
' p lus riches que rrioi.

1 — Je m'en doutais... Où vois-tu que jc t'irri-

~ - -Vas-tu pas reihai-ipië la réserve de. ta
mère ?

— Tu l'exagères ; elle ne peul eependanl pas
se jeter ù ta tête !

de vendre Ja rille-ati duc de _ Savoie. La runust,
pouvait mériter créance : Fribourg élait inca-f
Ue de payer aes dettes et l'Aulriche ne sougé ĵ
pojnt à l'acquitlçr à sa place. Les" Fribourg,^]
demandèrent alots' _ 1-ièdéfto ¦ III de faire j
lfitw -rilé .une ville iuipèfiale et i>rii>rcnt S-j,;s,
mond de ne pas «les abaiidoniKir. Berne ei .,
Savoie' ataicu! préyui , sans .peine «ffijo .fribourg
in?; pourruit p.-u se -Jx-rér de «eŝ Qljlli gatiûnj Jfl
uasicJères. «Pendant l'automne <k* il4o0,-ies UWj
irfi's s'éU\ieî  engagés .-î*ripr«a-p*,e*.;nwil £ «e pa!
annexer tout ou partie du territoire frilîourgeuj,,
l'annexion fût-asile sollicitée-p3r. Bes l'ribourgodù
eux-mêmes. De nombreux arbitrages —i soit des
négociatburs' aiotrichieni, soit du cbmtê 'de >ieu.
châtel, soit de l'avoyer de Berne — qui visaicn .
il régler la «piestion des redevances, ceïc du
séquestre des biens de Saliselo et d'Avtpches t\
la ppéteidion de Ja Savoie sur Haûfcrive \K
firent «fu 'accrollre «Tes dissentiments. La deii ç
grosBissaîl cliànuc joiur' ; elle" si*' monladt, eo
14&I, à .2-0.C0Q florins. ;La Sîrvoic saisissait t_m
mattlianids' friJiaurgeojs.ipii .aKaiient c\ Genève, ol
Bera.,..faisait sa.voir <JU«î, en cas de guerre, i;
eernit ^ aux côtés de son alliée. Les paysans
étaient si mécontents «pt'om ne pouvait' pius
epmpUjr sur «nix .si îles, hostilités vWialen! j
éclater."

iLe parli autriohien comprenait la gravité d«i
la; situation ; fl ro-flù| 1«m*eS- un coûp de force
(décembre l45l). Une «xmyuration fût; ourdie i
Illieinl'c-klen, entre Thuring dc HaElwil et iei
cheJs'desi « aatTOhicns '» de .Fribourg, .— Uli
TaoWè!mi_-cn,. ds< J?«*-T{e$cber,. lïpacli, BcchVn
rr: ¦' on. établi;. Je plan spiyant : une expéditioa
Qttta^iieiuw. ,.partirait île, la Fpfh<^(e-Coinlé,
landis «pie les paysans ^'çrnjiariya.iéiit de 'a
villle «swr «vuTprise et renverseraient les autor}!.!-,.
Le Consoil fut avéïti par un traître de ta réu-
nion ternie par Ie«'conjurés' «ù Vogefehnus (pris
Bœsingen) ot il fil arrêter rapidement les hu.
principaux1 taeneavs. cjÙi furent ci<îéutés pai !¦
glaive, le 15 février 14,ry2. I.a deniièré tentalit*
des: parlisuns <3e l'Autriche, entacbée «le rflx'i.
lion, venait d'ikîhouej. Sigismond y avait pr-j
la ' main; son prestige était donc gravcmenl
nllelnt

«Le «hic dc Savoie sut attendre et ne se it-
partit point de sa rigueur envers îes Fribour-
geois, niais flt ' comineiiccr dés riaïgocialiofis offi-
cieuses per l'évêque de Lausanne, «&c<jrgcs de
Saluées: Soiliceto _ptU élé arrêté , à Avenches.
tene épiscopale, par les Fribourgeois,. Je duc
exigea sa mise en Ciberlé et décréta, un rigou-
reux blocsis C*cononiiciue. lt ne restait plus epii
Uaiter. VribouTg avail !e çlioii entre la Aoirè-
nation bernoise ou 'la domination savoyarde ou,
— comme Berne le souliaitait, — pouvait deve-
nir propriété commune des. deux Alliés. Son
choix me pouvait filre douteux. La dominalioa
bernoise n'améliorait pas Ra skualion financère
vraiment désespérée et FVibourg devant natu-
reïement préférer , par fkMé, lu suzeraineté d'ua
l*rince k ceUe d'une ville. «Mais, surtout , les ri-
ches vassaux de )a Savoie, soucieux. de Beurs in-
térêts ct qui .songeaient è rétablir les r««atioia
commerciales avoc l'Ouest , cn élaient les parli-
suns résolus. Le 1" juin , le duc'de Savoie nom-
mait s*es plénipotentiaires ; de 5, Fribourg fai-
sait Jes premières avances officdcOes ; le 10,
l'avoyer, les conseils et Oa commune de Fribourg
pr<"*taieiiat sOlenndllement le serment de fidélilé
au duc JLtouis, sous réserve "de (eurs .libertés tt
franchises, qui furent aussitôt confirmées, (19
juin): «Les Fribourgeois rejetaient totite Ha res-
ponsabilité dc leur politique sur l'Aulriche et dé-
claraient passer sous la domination savoyarde
pour retrouver le calme ct la paix. Le duc
Louis teur faisait d'excellentes conditio-ns : te
prér«)gativ<!s de l'avWer ct des conseils èt-ôcnl
maintenues et augincntôes, el la Savoie gara,-,
tissait l'exercice dé Jéùrs droils ; la vàtTJe «xaisei-
vait l'avouerie sur Hauterive ; Ha dette d;
100,000 ltoriiis et les autres amendais, étaient re-
'pliscsj' le « landbrief » .de 1419 était aboli.

(A siiiitrc.) . r r  , , . Gastou..Çaaliilla.

Clravesn. & O«o, Qoj aève

— Mais comme nous n'arriverons jama is i
des rapports plus intimes, ;'i quoi bon mé joind re
i\ vous et me faire soupçonner de... de...

— Est-ce que Suzie te dép laît ?
— Est-ce que la liine où les. étoiles infidép lai-

sent ? rép liqua Sergé en essayant de 'plftisanlef .
' — ' Suzie est dii moins' plus accessible. Je t'a>
fait^ntei idi-e 'plus d'une fois que , si vous sympa-

I tliisiez , le vœu le p lus cher que je forme pou-'
/ cette terre serait accomp li . . . .

— Kl j' ai répoiidu , une fdis 'pour toutes, qi"
. je ne suis pas un coureur dc dot, et que je n'épa"
. serai jainàjs, ne possédant lien ,.ou ,à peu Prè!

. une jeune lillo aussi n'ohe que la 'scciiK D'ailleurs
\ je vais parlir jiour Xaplès." ' ¦''(¦̂ 'suù'rc-)

Publications nouvclltîs

Pôir lit touriitti visitant' la' Sul.s»
l-e Guide Conly, fondé à Paris en . l»ôS, sW

le peuHronage .des, compagnies de cliemin de »'
et de «navigation,{ei»î' k-'' pj-eimicr grand . gu»Ie 1"
ail ireparu dapuis la guerre. E comprend »101

vaste collection, en format de poche i j»'* ""̂
verlu re bleue, de 20 Volumes pour Ja France"
de 17 pour diiU-ls'ea pays.
¦ I/es d«nix volumes pour laSuisso : Suisse-Oue<

ot SiiisSf-/-;*| compl<mt le i»rcmier 400 P3!»4*' j
cartes et plans, 11 panoramas, et Ce second'3-
pages, 20 cartes et p lans , 8 )>anornmas- I* n0"
veau prix est «de C rr. par volume, Eri venle da"
Ces bibliothèques de.s gan-es «t prhKiipa.'es !'b^,'
vies, ainsi «pi'au journal l'Hôtelic'ie. Lai»"1™
qui repnVsenle J» Cxinly pour îa Suis-5'-

iNous engageons vivement l«!s lôtn-***8 .J
lanl la Suisse à sc munir de ce précieux S"1-
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Inf irmière
jfala - .es mestalas

Oa demande une taflr-
i - ¦ i -e expérimentée,
«aa* 1- l*-«8t« uie «t «les
gintadle. men(ale»i
pour Boigner une malade
jias ta lamille, — Offre.
détaillées, de personnes
qoaliases seulement avec
copie de certificats, photo
et conditions a. P 3182 N
ji PnbllellM-*. A . N«u-
cbâtel. 7679

Famille française , peu
nombreuse, habltantBuls-
ie et Parla, demaate

femme de (Mr.
,jaat excellentes rtH.ren-
eet et conasisKtat 6i«w
... -, \ i ' «> maison, coutare et
rep»s«ige. *j Ecrire, «vec
cop ies oertIBcata , sous
1. 6-111- ft FablleUn-.
I.fiuiiimce. 7680

Domestiqae âa maisos
li bre et bien recomman-
dé , demande plaee».

S'adre-aei eou« P 75S6I¦ Pablleltas S. A.. Tri-¦.«¦nr*» 7687

l' fiur  le 15 novembre,
bo demande poar Morat,

JEUNE FILLE
peer atdir; on -ménage,
« ., . -, ; ico d' n p p r - .' ir!-fi  tOna
\t travaux. Vie de ta-
cille et bons gage-, ,
II" Babil, Morat.

ON DEMANDE
nne

jeune fille .
peur aider à la colaine et
au café. 7089

S'adresser au Ii; .u«i
4e ln Rare, Romont.

jenne fllle peur tout
I - - i o  (excepte cuisine et
le=sive)

VOLOimiiaE
de préférence cathoUque ,
i t t  demandée par bon*
re ln  mi lie da LUGANO.
Occasion d'apprendre la
bogue et la ciisiae itn-
Dmne. — Adresser oitres
KOS chilTres PXS$96 0, à
l' uttlUIlK. S. A.. I.n-
i ¦' .«» - 7684

lH!i.i i(iïl
l'risux, densandt» place
ci mme aide da voyageur
ou comme garçin de ser-
lice, de préférence ou près
de Monsieur seul, oi il
lirait l'occasion d'appren.
di e le français.

K. i.ii-iB ci.fr , Trau-
L im,  J.i.ii-ir. 768â

Châtaignes
i- it i  s , grosses i colis poat.
d« 10 kilos 8 fr. 80 franco.
HO kilos 60 lr. par chem.
île fer , port dû .

Noix 1919
iolii post. de 10 fc_ 15 fr,
franco; 103 kg. ISO fr , par
ciemiB .de fer, port dû ,
maire remabouriemeat.
Léopold Beraaaeonl.

I.Birano.

Miel d'abeilles pur
de Tasmanie

» qualité défiant toute
istre ae vend au-dessous
(tB prix maxima en vi*
>oenr par IaUdtrla: «v
e.ffner , à la Diana, a
Berne. 7683

HUEiU
ponr tout  ds suite ou date
à convenir, "

un logement
«le 3 i chambres , dépen-
dances.

S'adresser sous chiffrée
P7578F à Publicltas. a
A., Fribourg. 7672

CHÂSSE
On demande fc ar.be-

ler à l'essai,

uo boo chien
w.tsit, Oflres »yec prix
tt détails à E. Sebvielt-
»er. H6tel dea Voyageurs
t Lsuamane. 7611

ke meilleur vin au Quinquina,
- Le meilleur Tonique et Apéritif ,

Le Grand vin Fortifiant.
L. plus putaant pour lw ._nva.wt.n_t.
Les anémique* et les biens portants doivent
prendre ie CATALAN QUINQUINA

.- ..... M.., :,".r ,

Troussa coplèls
Fabrication soignée.''— LlTrltleon franco - ¦»

Garanti.'— Prit exceptionneti.inent avantageux

PFLUGER •& C BERNE
f s ï «Uranti'Rne, IO
— DEMANDEZ CATALOGUE — .

Gttnstigste Gelegenheit &ÊÊ»
' . L* . .E i» Ji ' £»'. J t. expérimentée, Soisssste,zum Ank.iuf von in Qetmchlan. Erschienenc n e,e»-és eu Angleterre. Ré-

BQchern iérenoes de 1" outre. ' -' ¦8'adtester, do ï b. ta
Bei Busle!  escea ma 10019k. u zan jiweilirje. T.gesktn 6 K b., et 8 b. da eoir,

Soûl, _aprS.tnii3 wi 50 -70 % aa raa... ,.'».

~ Raisins tessinois
BJSMABCK, Mita &*tamw __-,._.¦• i 3K£.. Band I I I , gïb. Fr. 19.25. « «  -. .  lo kg. 8 fr. 60, franco

''V. •"." *. i - - -: y- i . j  '.' n J coBt*-e reuiboureetuimt.lier seit Jatren mit ungeauiil erwartele lînna JOQ jj__ JQ [r> jjo (u.tioe
M-ird demnàchst erecbeinen. Kt «ini den Titel Lugano.
« Um den Kaiser * beansprachen fciiaueii uod ia dea ttt» «le St*Knt»i!, i.*.»
bsutigen Tagen besoaders ïar Kl'irung der Fur und gano. MM
Widerbeitr^n, _

___
_ ' «OO 

Hl IFP
In Kiirza ersclielrit : « -__VW&«n

Jegerlehnér, Bergluffc. ?_^^K,S
Eint ErMbH «w du Schvtiztr Sommer jcisclit "%££ **£ tf&&

. g«b. Fr. 10.35. P 7611 -F k ï-obUelt-.
¦ 3. A .. r ; l.b o ai,..

Freiburg (Schwcîz) -—¦ -.—
Umversitats-BucShandltag TTOT1ST

Otto Gschwend. -1" V-U1
¦¦ . . Oa demande à acheter

r^^^™ 
. , . . .  ï Weeki Bethléem. -*»l-

¦'fhran-lB magasins de mt.nbl.B« """"x- 5«j

IF. BOPP , w-M_r-w| OCCASION
Ittl Bail, gi., Tim. o rr.i .:• n i,my A remettie tout.de suite

"Ut (IU Tir , S " FntBQUHS m à'FlUonrg, bon eom.
Ed. à côté de la Banque Populaire suisse B m«»ce *a bonnetwi»

. ¦ e» conn-ollo..», au ceo-
—"** âoM ¦ tre dea foires et marchés

H aieuWes en tons genres. laiterie soignée 69 e'?1" gran.passage. _
„ "' , . Oflres sous P 751? F
Trousseaux complets g pnbiicita. "su A^ r»i*

Grand chois, prêt à liTrer I *>«""<- ï6>6

{ffl-aMWWIt-Hf!  ̂ DEMANDEZ dam
—— 2= tous les Catés-Restau-

A. VENDHB r_t.t.. le.vérit»M« ;
pour caose de dép.rt , dans petite ville da c.Lto.i de I f \ Il«».,.„P

^oTicL lft j-1.-
bien placé. Bas prix. Affaire d'avenir pour preneur
sérieux. Facilités de psv ment. Ponr renseignements, .. . „„,, _.,__ .__fl
s adresser aous cbifirts '$%,%?, k ïnMiciu- , S. A , « "ï" ."™1. 6.
Friboarg. ' ' 7t-7ù MUr < BUlden, 131.

ï J ĵjHfyflfTTTPj inTri rrvT^TTT^ PfT TTfffr^a

WiY r H r 'f W^ Fous livrons do'Moût
B* l_lur6 OM-?,? de poires et pommes
Kl d^àï^s^ en fùts de 50 6 10° '•»
m\ r j W / e W C \  à 22 cent. le lit, : iOOà

t li WÈ̂k 
60

° lit- è 
20 0# Ie 

lilre-
¦m 

^^^  ̂

Pommes 

de 

table 

et
KPS»X £ * ï i i & / _ 9  / ^e ^nscr^fis » depuis
|| ^Ltïfn^^^^M Â 30 kg., sai prix du jour. •

5_î ^̂ «-»-*3Rg^̂ %^# 

Demandez 

nos prix
'
lîM4; ''' r '

: l'ï  courants. 6562
%$mm f̂ Ww Giûreris "de Morat.

LA

Banque it DépotS it is Crédit
18, rae de Hesse - GENEVE - îo, rue Bidaj

délivre actuellement des

BONS DE CAISSE
à un an

•avec coupons  semestriels
au taux de

S 2 o

LE MIROIR AUX ALOUETTES

LU I. — Ma châre, ne souriez pas comme cela de tous cotes ; dspuis
que vous vous servez . du DENTOL vot
même les -alouettes.

Le Dentol (eau, plte, poudre et savon) «st
un dentifrice A Ja fois souverainement antisep-
tique et doué du parfum le phis agréable.

Créé d'après Jes travaux de Pastenr, il em pê-
ehe aussi et guérit sûrement la' carie dot dents,
les inflammations aies gencives et de 3a gorge.
En pea de jour*, 'ii donne aux dents une i.'an-
cbtux éclatante ct détruit le tartre.

IJ laisse dams ta bouche une semalion de fraî-
cheur d«5licieuse et persistante.

Mis pur sur «du coton, il jaime instantané-
ment les rages «le dents iea phia violentes.

enis sont si brillante} qu 'elles attiren!

En pente chez : MM. Eourgkiiecht ft Gottrau, Pharmacie Centrale, Fribonrj;

Le Dentol te trouve dans toutes Jass bonnes
maisons vendant de la parfumerie.

DépaM général : Maison Frère, 19, nu
Jakob, Paris. Dépôt général pour ia Saisse :
G. Vinci, rne Gustave fievilliod , 8,
-.cacias, Genève.

Le V'-rAol est ua proéult français.
P A HR A î ï  " SXi'£t d'envnjer à I* K-I.ODv./ ..- / y,lu '*, G.vtael, rue Guttat-eIleviUiod, S ,
Atatias, 'j «•«-. « ¦ v * , IS eenûiota en limbn-e-pcste, e
ee reooraaaniant de L» Liberté, pour recevoir
franco par la poste, ira dél&enx coUrtt eontecar
tm pstu flacon «le i.-r;i: i une batte «le pat.
I.'.r *«iî ol , et one boita na.s<be Dcatol.

W¥ aux prix de ffabri^ifé™Le Chrcnsmètre JEfiN BEMOIT .
régie la ntarcite du temps«, 4$*

Mouvement de inarque, ancre, levée visible,
double plateau , 10 rubis , réglage précis, garanti
10 ans sur bulletin, contre tous vices de
construction.

Rien à risquer. Echangeons ou rem-
boursons argent. Se fabrique pour bommes
Ko. 102, en métal uni , cuvette métal Fr.19.SO.
No. 103, en argent, gravée, cuvette argent
Contrôle fédéral *"V»~> Fr. 26.30. Envoi contre
remboursement. Port Fr,0.7r

' cn p!us.a\x_ilri <tl_at.t
AVIS IMPORTANT. <s**S3___g

Défiez-vous toujours des propositions de vente
à crédit, car ce n'est un mystère pour pers«7nne que tes maisons qui
lont ce genre d'opération sent obligées de vendre le double et parlois
le triple de-leur valeur, les articles d'horlogerie qui leur sont demandés.
Ce^fait. s'explique par le risque que ces Raisons sont obligées de
courir en vendant au premier venu qui leur donne un acompte, risque
qU'eUfes-sorit «5bHgèes de rattraper sut ceux qui païen.. >
Et-Missar̂ -nt d'Hap^erw Jean ËeROH.'̂ M^So-ië
HaiiCfl de COUÎiaîBCe* Dans r«orlo_t-w de pire en liis «la-pais pfto d*nn s:U!£ "_»!

Syndicat des Ouvriers du Cd-ani.rce
d des Transports

DE Là VILLE DE FRIBOURG
KM- 

Soirés familière pour its membres du Syndicat
et leurs familles

-au Cercle socUl ouvrier, Grand'Rue, 13

GB4HD LOTO
AU PROFIT IÎE LA.CiISSE DE SECOURS

Dimanche 26 octobre, ô 8 h. au soir
lévitation cordiale k tous ies amis da syndiîat.

P7607 F 76S8 faes Comité.

COURS PROFËSSlÔNNËtS
. FRIBOURQ-VILLE

(Ancien -. hôtel 'zœhringen)

GOMfySERCÊ
L ouvertur» d*-» Cour? professionnols,.apprentis

de comni . .¦[".- , mn I I  lieu le mercredi 39 octo-
bre, è 8 h»ures du malin, pour les élèvgs dc
3™1 année ; le Jendi 30 octobre, pour les élevés
de 2nM ec-.iô-j. et ie vendietu ai octobre, pour
les nouveaux élèves. ¦

.Tous les apprentis ont l'obligation de se pré-
senter à ces cours. Il ne sera pas envoyé d'avis
pa-ticulier.

Fribourg, le 23 octobre 1919.
Le Directeur das Cours,

7702 K. y l i 'H i - r - l  hi'A'v I l i :

Accordéons | Phonographes
de totis systèmes | 6t Di8flU68

21 tooto,8tawl CondlUons
Vote acier avantageuses

_.ïï___'
,'- |iw-w^

6J,,-r.pfiS | ?»l SttSfKta
À BAS PRIX i FRIBOURG FAILLES ïm._

La. soussisnée a H'Uvaniage de poirier à la *Mn-
naissance des trcs_euscs de paille et du public
en Rénéral qu'olle j

a transféré son dépôt
à l^Hôtel ae Till-?, à Bnlle

Sidonie ROMANENS, MARSENS.

Pépinières de Çr6$Sy-0neX
H. Hertzschuh, GENÈVE

Arbres fruitiers Uses'¦*£?%&?""*
Arbres d'ornement ;î__^S:

— PRIX C0I7RANT —

GENTIANE
Le gouisigné informe MM. les Hftteliers et Au-

bergistes qu 'il  fcontiûue. la distillerie de gentiane
exploitée précédemment par son père,-M. François
CURRAT: *. ! . . . ,

Par nna marcliandwe do prethière 'qualitë; il
s'elTorcera de msintenii* Ja renonmi>ée de la jo**-
tlane de G R A N D V I  - L A R D .

Emp êché a c t u e l l e  m ont  dc v is i te r  SCS clients,
il les prie de lui passer commande par écr i t .

Pierre Currat distillateur , â Qran.villard.

Pommes de terre ï* qualité
A VëNDRE

de 20 à 25 kilos rendus «. domicile.
8'adresser a Josc-pii Jarjuet , GRO-LEY.

rr'tt " i •«;

ï^' É̂

^^  ̂ Chaufleur
S "*!<¦ î» P «pprenez i eondairt

_*̂ ^
) *V5»_ * l'Beole-de chauf-

^
-<|;\^Yi"!>*>_ te 1rs de

^^

«̂ S& 
WK L' «VAVAHCKY

F?yffi«^̂ S?i^̂ SP̂  Ar.'-aB-*_ l_m
***4m^a,d.Jri0B!~ . XaA-CSAMiaZ

Breyet ffaranti en 3 semaines
DEMANDEZ PROSPECTUS GRATUIT

J K,t en n';a) ti la M.iat  dis Lessive*. \

Vente de domaine
ln Ji(-i-l i  l« i « .!=¦ fen Onbi-l«I Vorlet. *

FétiBiij- (jprê» Payerne), exposeront ea Tente,
par voie d"eacbères publiques, lauttl. 87 oc*
t»l»re,".A f li dte mutin, ie domaine qu 'ili
possèdent au centre da village, comprenait :
maison d'habitation, grange, étable, remise, jar-
din, verger, 22 pees de beau et bon terrain.

' g '" '—'" ' " !¦ "—-¦».

Essence forliOante Winkler
Reajow-tiwtt «*nsrgi«ju. et pré«erv»t«Br «»>ntie

leï r*fToitos*ir.eatF, mani «ît crampes d'estomacs,
iaituept». après «le çravts malaiies et daas la
vieil!'*..-* — E u v t t t a  partent i Î.50, 4.15 et ô f.-.

0m H M
«%* la

h Ecole professionnelle
de Ja Maiion de la Providence «a répiiv<vt l'ateliei
de r»psH*«**|e. On accepte 'àéi intern-s et
externe.. Pour les conditions d'admission, s'adres-
ser à la Supérieure de l'Etablissement.

Ëodi.t- Ei-Pfemiôre de la maison
Lewis de Paris donnera à Fribourg. tin

cours de modes
ponr dames et demoiselles

Papras-miifL
Les personnes qui sost occupées pradsnt la joarnée

poBr«-ont avoir on coura le «oir. ConJ. ivantagetses.
P ur tons renscign' ments, s'adreiser a l'HAIelde

Rooic à parlir du B »t lo noseia.x-r •: ¦ ¦ l u h.  tsy. .' .- . ': et de I Vi b. le, S :¦. : • : y .  tr: A. : -¦. noir.

Maîsoa ouvrière à venin
.A vefldre la maison JOLI SITE,

rotitô Neuve, n° 127, à Fribourg:,
comprenant $ toRfancn-i*; a.vee buamt-srie, %»ié.
choir , «»ur, jardins, «Day«e creussie daus le rot\
Eau de sowee «?l ô'ectricild Maison de bon rap.
ptict, «*n"êrenient réparée et i proximité «le la
Rare. Belle silualion au so!eil'Le bâtiment pour-
rnH ê_re divisa1! cn diras; partais distinctes.

l^rix ct cottditions fm'orâWes. '7498.
Pour traiter «et vlsàler Saunaison, t'-dnssser 3

M. Féliz SFIELMANN, Planohti Su-
périeure, 225, à Fribour.-.

Le seul vin conlre les fa-blesses d'estotnanc et le
manque d'appétit. — En vente dans ton» lea cafés
et restituants et chei l'inventeur :.

J im» ISTRBCD, viusen gros
ROMONT , ci. F ifeôBï g (Snisse)

i jàTfî-î I ^' V0BS Y°II Fï con-
_j j S S C .  JËrx&e*. server Votre chc-velnre
t̂-i-* *fipf§3$3 insplî , balle c-t bid-

» _ tr m_W 1*nte, n'employez «jue la

âfe^R L.É..̂ fsÉ2.'.rii8
S KB\ ' »ttSpASIA"
VX 'i*-, ^^^^>à} s>ui 

relo«*âe cor-tre 
les

\ \  /L\:'.L'r-r'- :. F-t-l ' iwies ol la chute
\ N t?': gt «AVr-yv. dea cheveux. 7.39

•g^B-JI-̂ -

CLÊRMONT e FOUET
Pâte F«fta-Ire Elixir

Les m-îi't».*ra -«aUIrictM oonnua pour
l'nygfênt _• fa braefis. Etftent! Ia.c*sTi.,
rendent les denfat bI«BCh«t et laissent» une
!r_lcb-*iiT agréable et persistante.

— Et. -VENTE PâBTOOT —

THÉÂTRE DE FBIBOUBG
Hax-U S* «»e»o*»re l»l», i 8 '/« kestre. ^«Seig»

REPRÉSEiNTATION DES SŒURS
Ifliy, kmm é teaie MÈM
IMPROVISATIONS «fi DANSES

S,T_C LS CONCOURS BB

BiUo Anny Nikel, piano
Lo*ation osvert» le 23 octobre 191», chez

M. VO.N DER WEID, taaj&sin de musique.



f
L'office anniversaire pour le repos de l'kiue

de
Monsieur Fierre NEUHAUS

cafetier
sera c<M«2>rc Cnin-di, 27 octobre, à 8 h'. H , k
l'église de Saint-Nicolas.

EN CAS DE DÉCÈS
adressez-vous aux

Pompes funèbres générales
Hes»-lier, Gsnion , C-Oïaliii (S. L)

Béat CORBOUD, repréj iwiaal
Fribourg

Uxgttin «t bureaux .- rut dt Lauta.r.i.1, Cfi |
afabritiBs spe-tali Sa Grand eieU dt I

CERCUEILS T«M»-.._« COURCfcSEB S
Biègt» notai : L&USANHS

Paris IlilffE MOIIS Genève
FRIBOURG, Avenue des Alpes

(Maison de §œmy
RETOUR DE PARIS

Nota. — Les derniers moitiés ce feront plus éli-
I»ge, ils restotont k l'intérieur an salon x«i»er»*a
«ï ï ï  eUenfea. 

M°* do Rœmy séjourne . Fiibcur-* huit jour/ , d
nardi 28 octobre aa mardi 4 novembre inclus . av«.c
l«s modèles les plas nouveaux. Elle prie les clientes
qui désirent la voir de prendre note de la d»to «ja» ne
{.curra pas être prolongée. 7707

Le Dépôt de remonte de la cavalerie, à Berne
vendra, le 2$ octobre, A 10 h. da matin

UD certain nombre de ckvaux
de cavalerie réformés

et un lot de bons chevaux non marqués
inaptes an service de la cavalerie, ainsi que quel-
ques poulains. Cos chevaux peuvent être viu d
1 écurie, le même jour, de 8 & 10 h. du inatin.

Paiement au oomptant. 7648
D.p.t -• r.raontt da cavalerie». Btrsi.

B l l . B B B a . B B . B . .« H
¦ Au Grands Magasins _e meubles B
¦ B
B 2, jrue Marcello a
B TÉLÉPHONE 6,28 a

¦ vous trouvez toujours un grand okoix ¦
H de chambres à coucher, salles à manger, g
_ divan, mi-crin animal et de meubles

divers.
B PRIX TRÈS AVANTAGEUX ¦

Im-l l  l -TcTÉ» g.

Attention - PI&HQ - Profite-
Vu le nombre d'inscriptions (plm de 30 nou-

veaux clients â Fribourg)
PAUL HUGUENIN D'OR

teehnlcieD, ¦ceordeur de pianos de lonttg maïqets
sera encore quelques jours à Friboarg.

Se faire inscrire à l'Hôtel de l'Antmchc.
Remise do viens pianos è. l'état m ttt,
Cordes, feutres, pièces de rechange.

Réparations sur place.
MT Qui vendrait un bon piano d'occasion

en bon état ? Payement comptant. Indiquer la
marqae, la couleur et le prix.

Vient de paraître :
GRANDE MARCHE POUR PIANO

« Salât à Charles Mercier ! »

RHUMATISMES
L'Ant-algiise &?,.,
les (ormes de rhumatisme, mémo lei
plus tenaces et les pins invétérées. Pria
du flacon de 120 pilales, O fr.. franco
de port et d'emballage, contre rembours.

Pharmacie de l'Abbatiale

IL PAYERNE
ifi-o***9, Broeluxue j-rutls anr demstade

Anglo American Tailor
Robe» >•  Costume, tailleurs - Manteaux

Complets ® Pardessus # Uniformes
Coape moderne SDR MESURES Travail soign'
Grand choix d'étoffes, I" quai,, p' Damis et Mewienri

Prochainement rioin/trtur» du MAGASIN
fius du Tir, N- 15 Téléph . 625
.,..'_. ¦ .Tonjonrs Tétements d'o*ca*toa .

BCPARATIO:; :-: TEANSFOEKATtOS
KCsison de confiance Prix modérés

A. TIEFNIG , Fribourg

CABINET DENTAIRE

H. DOUSSE
chlpnpgien • den lista

BULLE, Awnnt de l_ g-r.
f «léphoa. 41

0_U--__>S--DEN-_. iTSB.8 _« U uW, Cù*

Piiologr- .pli.s-
amaiears

A vendre à prix avanta-
geux, superbe appare i l
Suter, toot neuf , format
10 X 15.

S'adresser a l'ubUcîtas
S. A., rrlbonrs. iotw
P 75S9 P. 71SÎ0

Oa demande d'ocesilon

uniforme
d'offleiôr

gris t«illa grande et élan-
cée, ainsi qu'un ceintu-
ron, faç. i de Loys ».

Offris é c r i t e s  sous
I.8S469LPubliîiUs8.A.,
WKt.SK. 7681

BOXSIEIIR
syant son aiéaaga deman-
de, pour la 15 novembre ,
cn pelit appirt'ment on-
sj'ei'Ié et tranquille, dans
le quartier da Bourg.

Adresser les ofTrrs pu
Suit, au Caaler postal.
!,= 14177. 7692

On demanda
un apprenti tle bureau.

S'adresser & la 3u_ n«
fat-tare de Papier*,
r. Wcck-Bernold, S*.

Oa deojgudd
-.'. ' » ouvrière* de 1 *• a
as a-*. 7.98

S'adies;er i la &ana«
facinre de l'apler».
r. lVccb-Hernald, 9b,

FRANÇAIS
& ALLEMAND

Leçons par maîtresse de
iaBgues expér imentée ,
^uisse française, ayant
ôtudis en Allemagne. Ré
(érences de 1" ordre.

S'adr. de 6 b. à 7 h.
et dés 8 heures du soir,
au Faucon. 7877

une jeune fille
f.-cqueatant une école de-
mande chambre etpen-
¦loa. 7656

S'adresser sous chiflres
P 7584 V. k Publicitss
3. A., Friboarg.

Petite famille demnnde

eime iille
ponr aider aa ménige.

Occasion d'apprendre
Paîli-inind. — H. M A p f ,
i d m i B l s t r a t e o r  postal,
Eatlebneb, Lucarne.

ON DEMANDE
uae fille d'ofliee
Bonn gagis. Entrée tout
de suite S'adres i Hâtât!
Bean Site, Ua_*j---ir«
Claren».  7619

OH DlrUIAHDE
pour date a convenir , une
bonne doinektique, sé-
rieuse , po.r lout taire,
dans ménage «oi gne.
Borsliéae, Paqnl*. ltt.

t. s . s e  s s- . 7646

Jeane fllle munie de
lêii -.i r - 1 ' - relerences, de-
mande plaee de

: SlMElIÉBE
S'adresser sons V 762) F

â l'i.i.ïi«• 1 tu» tl. A., Fri-
bourg.

ON DKKANDË
ponr data à coavsnir, nn

bon

D0HE.7IQ0E
de con&ance. très sobre,
Si-opre «tactil, cinnaissaol

> Bervice de maison très
ûa et soigné. d« même
celui de la table.

Offrir les seules dernières
références. S'sdressor U.
de Rej-nold, r. Hotr*-
Dama. 7200

Mm lait.
.i?iit ei t.M,}

GRAKD CHOIX

F. BOPP, âm.Eblemeait
8, rne dn lit. 8, Friboorfi

t cété d» I»
Banque Populaire Sulttt

Vin* naturel*
Tessinois nouveaux à

65 fr. l'hl , livré en part
dû , care Lugano. K - .i i i r . t -
gratis Dsminder prix p'
vins nouveaux italii nset
espagnols Livraisons po '
WKoni, suivant entente

HtanfTer frèrea, Jean
> tanner, ¦née.- i.ii „,s--

Pêches pour confitures
Corbeille de H kg, 8fr. 60,

Slorgauli tl: C". Lu-¦.;• ¦¦• ¦ '» ¦ 7323

MISE EN GARDE
La Haben DAVIDE ÇAUPARI A Ci., T-ilUn, met «n gMde I*nombreuse clientèle contre les altérations et contrefaçons de sa c.lèbrotpécialité

qui sont mises en vente par des tpôculstours malhonnêtes, à l'égard desauelala Maison DAYIDE CAMPARI & C" se réserve d'agir avec tous les moyensqui tut sont accordes par les loia. A cet effet , elle fait appel à ses fidèles
clients et elle accordera uno gratification , proportionnée à l'importance durenseignement donna, à cenx qui pourront fournir à son agence des peeuves
légales suffisantes pour obtenir la condamnation dea controfactenra.
Giovanni BRUSA , Lugano, agen ça générale ponr tont. la Suisse

J. de LAVILLE, GENEVE, 60,, Rue du Rhône
Agent pour la Suisse française

ïc^^^^^nMmWmf ^i^Ni
g *S__r— Vente directe ou fsbriceni nus par t icu l ie r :»  "«!__; 1
gr» nii» «la. -surunltc — S» IIIOIM «to <*;*<.'-<li( _ s Jorn - à .'a>x»««ii|
fi Çïl*tpp *ns-M _IKT( IS rubis, forte bulle isrgcr.l — r, c«.r.t.-.V. — nWaac. a.prarclilou. §

Illl CSBIllisni ' i j P'̂ fi  Icrmp Nr».32T2. Bo'lc nélrli , «léc.-.r rellrl. 0oiJti«Hi|iui.i f t r  " «craie Au „..,„,.f,, aB ._. A lMra.f-r 0s.-g

l'*
___

r**-f )  tii&iyLLr * 0'.\^, N«*- S9_t. llo.lt tt I- I- ci-ïcUa BU '...I. §
isK'J-" t'c,... ;̂.r,<5 Z - VS» «uco.iipl.rr.aOB. -Alwir.el-r.nSO.-B

^§a\/0 f t  t *i ^^^k.'/ tmS t i«*-''i'soiur:nnt*)rf:f5iiu«rlirfènpo«:lie. j
^SSS\'. a-â | p f - * *)/_t»B_r ' «*° n<rt '« «ralèmo dr v.nlo ««'nnuT.tla.-,». H

^ÈÈà^Ëimr F ABRIQUE Sm/ÂflÔNS
m' AES__|ISS» B' A.Mat thf -.-Januet . ta .iiSJ. -us-F. rJs g

M.lioo de coatlMnca. .1 do ¦- : - ir :< : < ne .-,,„- .- — l'ondôe «n 1933. MLa. praimlèae du genre «a Saluât, — Toulour» lmllée ,i.m.i» «Vaialie.Qmr B e H B X e b o i x  ie UOXTKES, BEmrj.fi ,-t m i in rcnii:.  -HJ- B¦'-¦'-.-*- -i' .r* <;' hnntim* ,•«.." *,.,•-«.  _ lndl««u»-r i. -P.,., ^.-«,1. ^^3

Vente d immeubles
Par suile de décla, l'hoirie clo M. Jules

Corboz, à Itomont , offre à vendre, de gré A
gré, Jes immcuJiles .iiiivaiits «fu'ellle «possède en
cette viu« ; i° Café du Commerce «at-dé-
pendanœs, <»unp>renanl b-timtmt situé rm cin-
tre de îu Grand'rue, «café jouissant d'urne an-
cienne - clientèle, «logemenls, jardin et alelief de
ni«aiuisene; 2° Vill*_ avec jardin «*t verger;
silué à proximité imni«5diale de Ja ville ; 3° Hô-
tel de la Fleur de Lyc, à il'entu-ée de la
vide,, avec écurie et jardin ; 4° Rcinisc-ma-
ÎTar,in pouvant s«x\-ir d'entrepiït, «magasin k
fromage ou pour autre but industriel. Pour
tous xenseignemenis et «pour traiter, s'adresser
au notaire soussigné. 7*482/1809

Ch. BOSSON, not.

Ke manquez pas cette ofre aiantagease !

§ 

PENDULETTES Wott.r-Mœrt
Garanties 3 ans

N9 2 o o. PendnleUe, en bois se*.! p-
té, hauteur 18 cm., bon mouve- ;
ment . Tr.St.7B

H° nos. rendnlette très belle
sculpture (commo gravure ci-con-
tre, très bon monv. Fr. 4.75

¦" 704. Pendulette sonlptore ri-
che et soignée, hantenr 12 cm.,
excellent monv. Fr. 8.—

J \ S' 66 Pendait*Ue, très belle
• A \ sculpture, avec léte de cerf , bon

>S \ moavement Fr. ».—-
g3© Réveils de précis.» V/oitcr-Horl
g»S \ Ua.antis par écrit pour 3 ans.
1*3 B*314.1teTellaveotrèsbonmoov„
g» bolie nickelée, hantenr 20 em.
w Kr. t»Jii0

Etni esotre reabDitst-iiL — Eo.ugt i-kii
Pïlllîinno lllnclr-fi ^e montres , chaînes, bijouterie, ré-
Ullllllyu. l l l L u U 5  gclateors et réveils sar demandi*

gratis et franco. 12s J'..
f llffllIWn HlTDI F»WWe dTi_rlo_--1eli. W UL: 1 J_ li-J_ lî_ni la Cbanx-de-Fonds

Vente de ehédail
Lnndi 3 novembre 1919, dès 9 h.

du matin, le soussigné v-odra «lovant son
domicile, ù Torny-le-Grand , 5 chars à pont ,
1 char à échelles, 2 caisse k ({ravier, 1 petit
char pour conduire le bétail, 2 tombereaux,
2 faucheuses, 1 rattel ' -uv . 1 faneuse, 1 grand
rouleau en f«ir en trocs pièc«5s, 1 arrache-pom-
mes de torre, 1 charrue Brabant, 1 herse, 4 col-
liers pour chevanx, .ucols, chaînes à brouter,
1 moulin à vanner, 1 brouette à lait , brouetlu
à funuer, cîochcllcs, couvertures, 1 ajoUicr à
poitrail, î^ tonneau a purin, avec char, 1 «ailti-
vateur, 1 cylinidrc, caisses it Rravier, etc.

L'exposant : G ott. Mailler, fermier

VENTE DE MEUBLES
ancians et modernes

les 25 et 27 ootobro
Knrui 'd l  uir.- i-» midi, d-i I Vt h., «t  Inadl , dés

9 henres an naiin, S la Villa A'pint , 11, Ga*nb>ch- k
côté «le rifôj.t* ! dts I-.t««inés, mobilier de salon, et lie
a rranger, bnrean clinn'-r^-s a co. dur coip'èles,
g'ace», pend île*, bibclou, vaisselle fine et oriinaire ,
aslensilts de cniîi.e, ete. . . 76C9-13H

Bon irioTon
"' _ ' A VEHDItE
p; occasion, p. t.s u f r .
l 'Adresser : Pension
Harcelle. 7704

Â fendre!
Pneus Michelin 829/180,
Pneus Dunlop 765/1C6.

S' a-tnsi,; r « I'. ï».- i l i  oc ,
auto-taxi, rzlbont|.

-SS83_«BBB__ _-K-_-CE_B

$tor .ia..Mr
Sonntag

i .en 26. Oktober
B von 2-nach 5 l/sjjb.

nachmittags

IGenoveva
H Trag b d i r  in 5 Akten B
H und einem Nsrlupiel 1

von ! -
B Friedrich Hebbel E
1 Schaospielpreise I

Leçons privées
et cours le soir

Dames st Mestienis, dé-
sirant apprendre

Français
Anglais
Allemand
Italie».
Piano

ptuvtnt s'adresser à la
Société d'eDssignement, a
la Ciemetie des Alpea,
31, rne de laaaaaaae.

«leuae QUe de conflante ,
demande plaee de i

f illette salle
S'adresser tous P 7612 f

k PoblleltM ». A.. Fri.
«jours. 7708

Vente publique
- Ianndl 27 oetobre, *O henre* do matin, le

gratis dn tribunal de l'ar-
roadisiement de la s'ari.-.e
vendra aux enchères pn-
bliques au domicile de (eue
l hlloméne Uendre, à On-
nens, une certaine quan-
tité de mmbles, linge,
vaisselle , etc, appartenant
à la successi on de fsac
Philoa-éee Gendre, pré-
nommée. 7.1C
frib'jiirg, ls 12 ociobre.

La Greliler ; L. Pollet

Raisins de tablo
noirs lessinois

CalHs deB_g.6tr.76f».
Horgsuatl et Ct, Lu*

tano.

^Q t̂a^^-'̂ ^^^a^^'̂ -s-'̂ eV&T-.& » t&rv-!r&*r^^^^œœai& *m

Hôtel de la Croix-Blanche
I3U._C-.-L.JE__

Dès mardi 21 octobre
Audition permanente de l'ORCHESTRION D'ART

Instrument électro-pneumatique de haute valeur ]
artistique contenant un piano reproducteur, interpré-
tant le jeu naturel des plus grands maîtres du piano.

(Unique en son genre en Suisse)
PROGRAMME RICHE ET VARIE

Fonn. i_ si.ur : CIIittlUÈSE é C°, BULLE, Ios.nin _ ci_ .s de musique

VACHERIN
Je .ois acheteur

de vacherin poar la fendae
«-n çlas i, m ', prix dn jn u r.

Je profite tte l'oscasion
ponr rappeler k ma nom-
brense et fidèle ciier,téle
qoe lia eartra de fro*
oaage sont exigées poar
les fromages gras tt >/«
ara»; dè' ce joar , Jes
Vt gras et les maigres si-
ront -veadns aans earte.

Sons pen, )'aorai dn
fromage eanadloa ex-
tra g' as, ansti aaaa carte.

PUGIN , fromages ,

A louer
tout de suite deux balles
chambres au plain-pied ;
soi tle «Uiecte. P e u v e n t
être utilisées poor tout
commerce, — iS'adresssr i
rne dn Temple, O.

2.-29 30-35
Bot. p1 lillei et garç. terrées aveo ou sans eout. der., haute tige, Fr. 15,60 1 g,50

• • ouïr ciré, non ferrées, peur «dimanche, 14.— 17.-
» . s i Derby, solides i a 14.— *| 7.—
s s en box, peaa de veau, souples , Derby, 18,80 22."*
s s » très soignées, fortes semelles, 18.50 21.50

BottlnM pour dames, ferrées, aveo ou sans couture derrière, 36-13 24.-
s s , » cuir ciré, pour dimanohe, noa ferrées, s , gi.—
• . » s ouir ciré, souples, jolie forme, s 25."*
• • • peau de veau ciré, forme Derby, s 26JO
¦ * « * en boz, talons y, tiauts, Derby, élégant, s 29.""
» s * s en box, bouts vernis, a s  s 28."
• » » ohevrean, s i  > s ' SI.""
s • s en box, qualité extra, s s > 29.^

BottlnM pour gerçons, façon, Napolitains, bien ferrées, solides, 3G-39 23."
» • » façon militaire, à soufflets , bien ferrées, • 28."
» » • ouir ciré, souples, pour dimanche, Derby, • 24.50
» ' » » en box, fortes semelles, jolie forme, • 26.50
• > i i l l  semelles, • » > 27.50

-otlliit! pour hommea, façons Napohtaint, bien fenoei, solides , M-4.7 28."
» s » façon militaire, à soufflets , fort forréei, s 34."
s s . i façon militairo, à soufflets , hautes tiges » ' 36."
• • • ouir ciré, pour le dimanohe, jolie forme, s 30."
» s • i s pour le dimanche, Derby, » 31."

' '-* _ •' ;, _- i . i  souples, fortes semelles, Derby, jolies . » 31 .̂
• » » en box, » > • élégantes » 34."

Socgnss ordinaires et fines , sont, d'hiver , chaussons & pant. en grand choix
Demandez m\{w catalogue gratis dè franeo.

AUX CHAUSSURES MODERNES S
Rue de Romont, 26 FRIBOURG Rue da Romont , 20

Avendre
)) nue centrtrago, k

l ' eut  neut, avec pompe
fin i r  la distribution du
ait , paisant 1000 litres à

l'heure.
I) 1 pompe rotative

ponr la» vidange den
chHndieree t t  pouvant
au besoin servir à la moa-
tée d'on» source d'uau ;
débit de 6 à 8000 titras è
l'heure ; ls tout marchant
ave force motrice.

PUGUI, f romage,
RIAZ. 7507-1329

TRâlIMEAU
«le luxe fe vendre «Voce»
sion. — S'adresser A A.
Morand, Hartlgny-Ville,

A VENDRE
aa Cliaiap «Ir» «t iblun,
maison Incative dn bon
rapport . Perspectives de
mieux-value par la cons-
truction du pont de l'é-
rolles. 74S9

S'adresser pour rentei-
gnements, sou chiffres
e 7388 F ii Public». S.A.,
Friboure.

Avant . -;<i' acii«!ur ou de comimuider, vous
devriez consultez notre oiï'ivv Sans peine,
vous serez convaincus que nous offrons les
plus grands avantages.

expédions contre remboursement

J. MARTY, garant

Pénitencier cantonal
de Bellechasse

La fièvre aphteuse prenant des proportions
inquiétantes dans_ le canton, toutes visitcj au
péuitencier sont > interdites jusqu'à ce que lm
conditions sanitaires soient redevenues normaly

On ««manie ££*£„une personne robuite pour "* *
ton» les trav. do mioage. P0,lr M1" novembre.

S'adresier à Brdard, Ollres i. Vaul Splcw,
UOtel de «Uommtuie, no'el. BhftUa, J I D -.I ,
CormondrOehe. |SI*0»U). 76K

Jeunesuissesseallemande "™ DEMANDE
ayant termina son appren- pour Neuch&tel, VA. boa
tissage comme couturiare, .___!._ .t .__. ,,
«amande place dana «RtoMPKUlttt
bon atilier, où elle pour- _, . ¦
rait »a perfectionner. et aa bon

n ™wWiï*iihÂn»X omrleMneniibitt
Publicité, Holepre. p0Br ranselgnemeiiti.
——————— S adres. à M. Andtrgtni,

,.» -j j  "a Petit nome, *n.Ofl u6iaiwi6 hout8-- —B
pour Taris , vovage pay é, TtOURBÏ*femme de finiubre. " ^>'*>',« ¦«"*¦¦
sérieuse, sachant coudre Nous somme, acheleiri
et rrpasser. Boss gagis. 60 wagons tourbe maluëi

S'adres. : «161»¦ i Ter- sache. — Adresser prix el
mlnns. Cbambre N° 40, éch. Et. J. Tapernuai
entre 1 •/,« "->• «* * Vi >>• S. A , I.a_*anne


